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1 – Territoire 
  par Valérie Barrette, Direction des services informationnels et technologiques 

La région de la Mauricie est située dans la partie centrale du Québec, bornée au sud par le fleuve Saint-
Laurent, à l’ouest par les régions de Lanaudière, des Laurentides et de l’Abitibi-Témiscamingue, au nord 
par le Nord-du-Québec et le Saguenay–Lac-Saint-Jean et à l’est par la Capitale-Nationale. Le territoire 
se divise en six municipalités régionales de comté (MRC) et territoires équivalents (TE) : La Tuque, Les 
Chenaux, Maskinongé, Mékinac, Shawinigan et Trois-Rivières. 
 
Avec une superficie en terre ferme de 35 451,7 km2 pour 262 152 habitants en 2008, la Mauricie est la 
douzième région du Québec quant à la densité de peuplement (7,4 hab./km2). En 2008, 73,4 % de la 
population se regroupe dans les trois principales municipalités de la région : Trois-Rivières           
(129 011 hab.), Shawinigan (51 943 hab.) et La Tuque (11 574 hab.). 
 
Situé dans la zone tempérée nordique, le territoire de la Mauricie comprend essentiellement des terrains 
forestiers qui occupent 33 881 km2 du territoire (95,6 %). On peut aussi noter, en 2008, que 2 420,5 km2 
du territoire se trouvent dans la zone agricole (6,8 %), dont 1 200,6 km2 sont occupés par des exploita-
tions agricoles (3,4 %).  
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2 – Démographie 
  par Martine St-Amour, Direction des statistiques sociodémographiques 

Évolution de la population : reprise de la croissance démographique 
Avec ses 262 152 habitants en 2008, la Mauricie représente 3,4 % de la population québécoise. Elle 
arrive au onzième rang des régions administratives pour ce qui est de la taille de sa population, entre le 
Saguenay–Lac-Saint-Jean et le Centre-du-Québec. 
 
Environ la moitié (49,2 %) de la population de la Mauricie, soit 129 011 personnes, réside dans le TE de 
Trois-Rivières. Suivent le TE de Shawinigan (19,8 %) et la MRC de Maskinongé (13,7 %). Les Chenaux 
et La Tuque représentent respectivement 6,6 % et 5,8 % de la population de la région. Mékinac, avec 
ses 12 636 habitants (4,8 %), est la MRC la moins populeuse de la région. 

Tableau 2.1 
Population totale, taux d'accroissement annuel moyen et part de la population régionale, MRC et 
TE de la Mauricie et ensemble du Québec, 1996-2008 

Source : Statistique Canada, Estimations démographiques, Série révisée en octobre 2009. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

De 1996 à 2008, le bilan démographique de la Mauricie se divise en deux périodes distinctes : un épi-
sode de déclin jusqu’en 2001 et le retour de la croissance par la suite. La population de la Mauricie étant 
relativement âgée, les décès continuent de surpasser les naissances malgré une augmentation notable 
du nombre de naissances depuis 2006. Le redressement démographique repose ainsi principalement 
sur une migration interrégionale devenue positive, renversement qui pourrait assurer la poursuite de la 
croissance au cours des deux prochaines décennies. 

Note : Selon la géographie et la dénomination au 1er janvier 2009. 
1. Le taux d'accroissement est calculé par rapport à la population moyenne de la période. 

  Population au 1er juillet   Taux d'accroissement 
annuel moyen1   Part 

 1996 2001 2006 2008p  1996-
2001 

2001-
2006 

2006-
2008p 

 1996 2008p 

  n   pour 1 000   % 
Mékinac 13 643 13 045 12 682 12 636  -9,0 -5,6 -1,8  5,2 4,8 
Shawinigan 54 565 52 999 52 040 51 943  -5,8 -3,7 -0,9  20,6 19,8 
Trois-Rivières 126 352 124 708 127 232 129 011  -2,6 4,0 6,9  47,8 49,2 
Les Chenaux 17 280 17 503 17 025 17 203  2,6 -5,5 5,2  6,5 6,6 
Maskinongé 36 242 35 641 35 803 36 034  -3,3 0,9 3,2  13,7 13,7 
La Tuque 16 499 16 144 15 532 15 325  -4,4 -7,7 -6,7  6,2 5,8 

            
Mauricie 264 581 260 040 260 314 262 152  -3,5 0,2 3,5  100,0 100,0 
Ensemble du Québec 7 246 897 7 396 331 7 631 552 7 750 504   4,1 6,3 7,7   ... ... 
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De 2001 à 2006, la population de la Mauricie s’est accrue de moins de 300 individus, ce qui équivaut à 
un taux d’accroissement annuel moyen de seulement 0,2 pour mille. Le renversement est toutefois   
marquant par rapport à 1996-2001, alors que la population avait décru à un rythme annuel de 3,5 pour 
mille. Selon les données les plus récentes, la croissance s’est accélérée de façon appréciable en    
2006-2008 (+ 3,5 pour mille), mais demeure plus modérée que la moyenne québécoise (+ 7,7 pour 
mille). Par ailleurs, la reprise n’a pas encore effacé les traces des années de déclin : en 2008, la popula-
tion de la Mauricie est moins nombreuse qu’elle l’était en 1996, quand elle comptait pour 3,7 % de la po-
pulation québécoise. 
 
La croissance récente a été principalement concentrée dans le TE de Trois-Rivières, qui affiche un taux 
d’accroissement annuel moyen de 6,9 pour mille en 2006-2008. La croissance a été plus modeste dans 
Les Chenaux (+ 5,2 pour mille) et Maskinongé (+ 3,2 pour mille). Ailleurs dans la région, le déclin s’est   
poursuivi. Les pertes sont mineures dans le TE de Shawinigan (– 0,9 pour mille) et la MRC de Mékinac 
(– 1,8 pour mille), mais plus considérables dans la MRC de La Tuque (– 6,7 pour mille). 

Structure par âge : une des régions les plus âgées du Québec 
La population de la Mauricie est nettement plus âgée que la moyenne québécoise. En 2008, l’âge      
médian – qui sépare la population en deux groupes égaux – y atteint 45,7 ans, comparativement à    
41,0 ans dans l’ensemble du Québec. Parmi les autres régions, seule la Gaspésie–Îles-de-la-Madeleine 
affiche un âge médian plus élevé (46,9 ans). La part des personnes âgées de 65 ans et plus s’élève à 
18,6 % en Mauricie, tandis qu’elle est de 14,6 % à l’échelle québécoise. Les jeunes de moins de 20 ans 
(19,7 %) et les personnes d’âge actif, les 20-64 ans (61,8 %), y sont au contraire un peu moins nom-
breux, toutes proportions gardées, qu’au Québec (22,4 % et 63,0 %). 

Tableau 2.2 
Population par grand groupe d'âge, MRC et TE de la Mauricie et ensemble du Québec, 2008p 

Note : Population au 1er juillet. 

Source : Statistique Canada, Estimations démographiques, Série révisée en octobre 2009. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

  Groupe d'âge   Âge 

 0-19 20-64 65 et       
plus Total  0-19 20-64 65 et 

plus Total  médian 

  n   %     
Mékinac 2 157 7 656 2 823 12 636  17,1 60,6 22,3 100,0  50,3 
Shawinigan 9 241 31 191 11 511 51 943  17,8 60,0 22,2 100,0  48,4 
Trois-Rivières 25 920 80 208 22 883 129 011  20,1 62,2 17,7 100,0  44,2 
Les Chenaux 3 558 10 866 2 779 17 203  20,7 63,2 16,2 100,0  45,5 
Maskinongé 6 963 22 793 6 278 36 034  19,3 63,3 17,4 100,0  46,1 
La Tuque 3 696 9 168 2 461 15 325  24,1 59,8 16,1 100,0  42,6 

            
Mauricie 51 535 161 882 48 735 262 152  19,7 61,8 18,6 100,0  45,7 
Ensemble du Québec 1 734 788 4 883 064 1 132 652 7 750 504   22,4 63,0 14,6 100,0   41,0 
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Naissances, décès et accroissement naturel : un frein à la croissance démographique 

En 2008, la part des 65 ans et plus est supérieure à la moyenne québécoise dans tous les TE et les 
MRC de la région. La part des moins de 20 ans ne dépasse cette moyenne que dans La Tuque 
(24,1 %), où l’âge médian est le moins élevé de la région (42,6 ans). Maskinongé se distingue par la plus 
importante population d’âge actif, tandis que les jeunes et les aînés y sont moins représentés que dans      
l’ensemble de la région. L’âge médian y est de 46,1 ans. Dans Mékinac et Shawinigan, les 65 ans et 
plus sont déjà plus nombreux que les moins de 20 ans. L’âge médian atteint jusqu’à 50,3 ans dans    
Mékinac, le plus élevé du Québec à l’échelle des MRC. 

Figure 2.1 
Naissances, décès et accroissement naturel,  
Mauricie, 1998-2008 
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Le nombre de naissances et de décès dépen-
dent grandement de la structure par âge de la 
population. Une population âgée favorise un 
excédent de décès par rapport aux naissan-
ces, comme c’est le cas en Mauricie depuis 
plusieurs années. Parmi les autres régions du 
Québec, seule la Gaspésie–Îles-de-la-
Madeleine, également assez âgée, affiche un 
accroissement naturel négatif en 2008. 
 
Dernièrement, le nombre de naissances a 
connu une évolution à la hausse. Selon les 
données provisoires, 2 397 naissances ont été 
enregistrées en Mauricie en 2008, soit une 
augmentation notable de 23,1 % par rapport 
aux 1 948 naissances de 2003. Cette progres-

Décès 

Naissances 

Accroissement 
naturel 

1. Nombre moyen d’enfants par femme dans une génération qui connaîtrait, au cours de sa vie féconde, les conditions de fécondi-
té observées une année donnée.  

sion est principalement attribuable à une hausse de la fécondité, puisque le nombre et la structure par 
âge des femmes en âge d’avoir des enfants (15-49 ans) ont peu changé au cours de cette période. L’in-
tensité de la fécondité est mesurée par l’indice synthétique de  fécondité1, qui est passé de 1,37 enfant 
par femme en 2003 à 1,67 en 2008. La région continue toutefois d’afficher un indice parmi les plus fai-
bles du Québec, après Montréal (1,58) et la Capitale-Nationale (1,61). En 2008, la moyenne québécoise 
est de 1,74 enfant par femme. 
 
Le nombre de décès est demeuré plutôt stable au cours des 10 dernières années, à l’exception notable 
de l’année 2007 au cours de laquelle 2 524 décès – un sommet – ont été enregistrés. Cette année est 
venue briser l’élan amorcé en 2006, quand l’augmentation du nombre de naissances avait permis de 
compenser la quasi-totalité des décès. L’année 2008 se termine toutefois avec un déficit mineur de      
44 individus. 
 
En 2008, les décès ne surpassent les naissances que dans la MRC de Mékinac et le TE de Shawinigan, 
où les proportions de personnes âgées sont les plus élevées. Dans les autres MRC et TE, l’accroisse-
ment naturel demeure positif (voir le tableau comparatif des MRC et TE à la fin du bulletin). 
 

Note : Le nombre de naissances de 2007 est définitif. 

Source : Institut de la statistique du Québec. 
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Figure 2.2 
Solde migratoire interrégional, Mauricie, 1998-1999 
à 2007-2008 

Source : Institut de la statistique du Québec, exploitation du Fichier 
d'inscription des personnes assurées (FIPA) de la Régie 
de l'assurance maladie du Québec (RAMQ). 

De 1998-1999 à 2001-2002, la Mauricie a 
été perdante dans ses échanges migratoires 
avec les autres régions du Québec, mais 
cette situation s’est inversée par la suite. Les 
gains ont atteint un sommet de près de 800 
personnes en 2006-2007, mais ont été    
d’environ 200 personnes seulement en   
2007-2008, les plus faibles enregistrés     
depuis 2002-2003. 
 
L’apport démographique de la migration   
interrégionale se ressent surtout chez les   
45-64 ans, tandis que la région est grande-
ment déficitaire chez les 20-29 ans. Cette 
concentration des gains chez les plus âgés 
et des pertes chez les plus jeunes est un 
facteur de vieillissement de la population. 

Figure 2.3 
Solde migratoire interrégional selon le groupe d'âge, Mauricie, 2007-2008 
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Source : Institut de la statistique du Québec, exploitation du Fichier d'inscription des personnes assurées (FIPA) de la Régie de 
l'assurance maladie du Québec (RAMQ). 
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Tableau 2.3 
Entrants, sortants et solde migratoire interrégional avec chacune des régions administratives, 
Mauricie, 2007-2008 

Source : Institut de la statistique du Québec, exploitation du Fichier d'inscription des personnes assurées (FIPA) de la Régie de 
l'assurance maladie du Québec (RAMQ). 

En 2007-2008, les migrations internes ont contribué à la croissance démographique du TE de Trois-
Rivières et des MRC de Maskinongé et des Chenaux, mais entraîné des pertes dans les autres MRC 
(voir le tableau comparatif des MRC et TE à la fin du bulletin). 

Note : L'arrondissement des données peut amener un léger écart entre le total et la somme des régions. 

Le Centre-du-Québec représente la première région de destination des individus qui quittent la Mauricie, 
de même que la principale région d’origine de ceux qui s’y établissent. En 2007-2008, ces échanges ont 
été défavorables à la Mauricie, qui a perdu 47 habitants au profit du Centre-du-Québec. Les mouve-
ments impliquant la Capitale-Nationale, plus déséquilibrés, ont résulté en pertes beaucoup plus impor-
tantes (– 178). Les échanges avec Montréal sont nombreux, mais ont engendré un solde pratiquement 
nul; la Mauricie a profité davantage des échanges avec Lanaudière (+ 169) et la Montérégie (+ 105). 

Perspectives démographiques : poursuite de la croissance et accentuation du vieillissement 

Selon le scénario de référence des dernières perspectives démographiques de l’Institut de la statistique 
du Québec, qui couvrent la période 2006-2031, la population de la Maurice devrait poursuivre sa     
croissance et pourrait atteindre 274 604 habitants en 20312. Elle représenterait alors 3,1 % de la popula-

  Solde   Entrants   Sortants 
      Rang n %   Rang n % 
Bas-Saint-Laurent 35  12 126 2,1  12 91 1,6 
Saguenay–Lac-Saint-Jean -53  9 216 3,6  7 269 4,7 
Capitale-Nationale -178  4 726 12,3  2 904 15,8 
Mauricie ...  ... ... ...  ... ... ... 
Estrie -8  8 222 3,7  8 230 4,0 
Montréal 22  2 915 15,4  3 893 15,6 
Outaouais -70  14 99 1,7  10 169 3,0 
Abitibi-Témiscamingue 51  11 129 2,2  14 78 1,4 
Côte-Nord 35  13 115 1,9  13 80 1,4 
Nord-du-Québec 5  16 35 0,6  16 30 0,5 
Gaspésie–Îles-de-la-Madeleine 1  15 45 0,8  15 44 0,8 
Chaudière-Appalaches 62  7 257 4,3  9 194 3,4 
Laval 31  10 163 2,8  11 132 2,3 
Lanaudière 169  5 669 11,3  5 500 8,7 
Laurentides 45  6 317 5,3  6 272 4,8 
Montérégie 105  3 822 13,9  4 717 12,5 
Centre-du-Québec -47  1 1070 18,1  1 1 117 19,5 

          
Total 206   ... 5 926 100,0   ... 5 720 100,0 

2. Le scénario de référence des perspectives démographiques est basé sur la tendance moyenne des dernières années. Il      
regroupe les hypothèses d’évolution jugées les plus plausibles en matière de fécondité, de mortalité et de migration. La période 
de référence utilisée pour établir l’intensité de départ et les hypothèses d’évolution peut varier en fonction des phénomènes 
démographiques. Le scénario de référence et les scénarios alternatifs sont détaillés dans : Institut de la statistique du Québec. 
Perspectives démographiques du Québec et des régions, 2006-2056, édition 2009, [En ligne] : http://www.stat.gouv.qc.ca/
publications/demograp/perspectives2006_2056_pdf.htm. 
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Source : Institut de la statistique du Québec, Perspectives démo-
graphiques du Québec et des régions, 2006-2056. 

Tableau 2.4 
Population et répartition selon le groupe d'âge, scénario A - Référence, Mauricie et ensemble du 
Québec, 2006-2031 

Source : Institut de la statistique du Québec, Perspectives démographiques du Québec et des régions, 2006-2056. 

Figure 2.4 
Pyramide des âges, scénario A - Référence,  
Mauricie, 2006-2031 

Déjà très avancé, le vieillissement de la popu-
lation devrait s’accentuer davantage. L’âge 
médian pourrait se hisser à 51,2 ans en 2031, 
se distançant un peu plus de celui de l’ensem-
ble du Québec qui atteindrait 45,2 ans. Dès 
2011, les personnes âgées de 65 ans et plus 
seraient plus nombreuses (20,3 %) que les   
jeunes de moins de 20 ans (18,9 %) et elles 
représenteraient un peu plus du tiers de la 
population en 2031 (33,5 %). Parallèlement à 
l’augmentation du poids démographique des 
aînés, les personnes d’âge actif verraient leur 
part diminuer graduellement. En 2031, un peu 
moins de la moitié (49,2 %) de la population 
serait âgée de 20 à 64 ans, une proportion 
inférieure à la moyenne québécoise (54,1 %). 
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Effectif  par groupe d'âge (en milliers)
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2031

Hommes Femmes

    Unité   Année 

        2006 2011 2016 2021 2026 2031 

Mauricie  n  260 314 263 984 267 527 270 710 273 314 274 604 
0-19  %  20,0 18,9 17,8 17,9 18,0 17,3 
20-64  %  62,3 60,8 58,9 55,1 51,2 49,2 
65 et plus  %  17,7 20,3 23,3 27,0 30,8 33,5 

          
Ensemble du Québec  n  7 631 552 7 946 837 8 227 004 8 470 571 8 678 345 8 838 257 
0-19  %  22,6 21,7 20,9 20,9 21,0 20,3 
20-64  %  63,4 62,5 61,1 58,5 55,6 54,1 
65 et plus   %   14,0 15,8 18,1 20,6 23,4 25,6 

tion québécoise, soit une légère diminution par rapport à 2008. Puisque les décès excèdent déjà les 
naissances, les migrations interrégionales et, dans une moindre mesure, l’immigration internationale, 
devraient demeurer les seuls facteurs de croissance démographique. 
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3 – Marché du travail 
  par Stéphane Ladouceur, Service des statistiques sectorielles et du développement durable 

Après avoir connu une forte hausse en 2007 (+ 3,7 %), l’emploi en Mauricie s’est replié légèrement en 
2008, soit de 0,1 %. Ce repli est entièrement attribuable à la baisse des emplois à temps partiel             
(–  5,1 %) puisque ceux à temps plein ont augmenté de 1,2 % au cours de la dernière année. Notons 
que le recul de l’emploi dans la région n’a affecté que les hommes (– 3,2 %)  puisque chez les femmes il 
progresse de 3,5 %. Le taux d’emploi de la Mauricie diminue de 0,2 point de pourcentage par rapport à 
2007 et s’établit à 53,5 %. En comparaison, dans l’ensemble du Québec, le taux d’emploi se replie légè-
rement de 0,1 point de pourcentage et se fixe à 60,9 %, ce qui reflète une augmentation plus rapide de 
la population en âge de travailler que de l’emploi. 

Indicateurs de l’emploi et du chômage 

Source : Statistique Canada, Enquête sur la population active. 

En dépit du recul de l’emploi, le taux de chômage est en baisse de 0,8 point de pourcentage dans la  
région et se fixe à 8,4 % en raison de la diminution importante du nombre de personnes à la recherche 
active d’un emploi. Au Québec, le taux de chômage reste inchangé et se maintient à son niveau le plus 
bas depuis 1976, soit 7,2 %. En Mauricie, le taux de chômage des hommes (10,4 %) a augmenté 
0,4 point de pourcentage, tandis que celui des femmes a diminué de 1,9 point et s’établit à 6,3 %. 
 
Les branches d’activités affichant les pertes d’emplois les plus importantes dans la région en 2008 sont 
la fabrication (– 2 600 emplois), les soins de santé et l’assistance sociale (– 2 100) ainsi que les services 
professionnels, scientifiques et techniques (– 900). Ces baisses ont été partiellement contrebalancées 
par les gains relevés dans les secteurs des administrations publiques (+ 1 500 emplois), du transport et 
l’entreposage (+ 1 200) et la construction (+ 1 000). 

Tableau 3.1 
Caractéristiques du marché du travail, Mauricie, 2004-2008 

  Unité 2004 2005 2006 2007 2008 

Population active k 126,1 129,0 123,6 128,7 127,4 
Emploi k 112,4 116,2 112,6 116,8 116,7 

Emploi à temps plein k 88,9 92,4 89,5 93,3 94,4 
Emploi à temps partiel k 23,5 23,9 23,2 23,5 22,3 

Chômeurs k 13,7 12,7 11,0 11,8 10,7 
Taux d'activité % 58,9 59,9 57,1 59,2 58,4 
Taux de chômage % 10,9 9,8 8,9 9,2 8,4 
Taux d'emploi % 52,5 54,0 52,0 53,7 53,5 
Part de l'emploi à temps partiel % 20,9 20,6 20,6 20,1 19,1 
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Source : Statistique Canada, Enquête sur la population active. 

Note : — Une population inférieure à 1 500 au Québec représente une estimation non fiable selon les critères de diffusion de    
Statistique Canada. 

Tableau 3.2 
Emploi par industrie, selon les secteurs du SCIAN, Mauricie, 2004-2008 

Nombre et taux des travailleurs 
La situation du marché du travail évolue de façon contrastée dans la Mauricie en 2008. D’une part, les 
MRC des Chenaux (+ 0,3 %) et de Maskinongé (+ 0,3 %) se distinguent en affichant les seuls taux de 
croissance positifs du nombre de travailleurs de 25 à 64 ans. D’autre part, Mékinac, Shawinigan,     
Trois-Rivières (– 0,7 % chacun) et La Tuque (– 1,9 %) subissent une diminution du nombre de travail-
leurs par rapport à 2007. Notons que la totalité des territoires supralocaux de la Mauricie connaissent 
une variation du taux de croissance du nombre de travailleurs de 25 à 64 ans inférieure à la moyenne 
québécoise (+ 0,4 %). 
 

  2004 2005 2006 2007 2008 

  k 

Ensemble des secteurs 112,4 116,2 112,6 116,8 116,7 

Secteur de la production de biens 34,8 32,1 31,1 32,9 32,0 

Agriculture 1,6 1,9 2,8 1,7 1,8 

Foresterie, pêche, mines et extraction de pétrole et de gaz — — — — — 

Services publics 1,9 3,1 2,1 — 1,9 

Construction 6,9 6,2 5,0 7,0 8,0 

Fabrication 23,3 19,7 19,9 21,8 19,2 

Secteur des services 77,6 84,1 81,5 83,9 84,7 

Commerce 19,6 20,3 18,9 20,3 19,6 

Transport et entreposage 4,6 5,0 5,0 3,9 5,1 

Finance, assurances, immobilier et location 4,7 4,5 3,9 3,6 3,7 

Services professionnels, scientifiques et techniques 3,0 4,5 4,0 4,5 3,6 

Services aux entreprises, services relatifs aux bâtiments      
et autres services de soutien 3,5 2,8 3,2 3,4 3,9 

Services d'enseignement 7,0 8,2 7,3 7,3 8,2 

Soins de santé et assistance sociale 14,2 16,0 14,4 18,1 16,0 

Information, culture et loisirs 3,3 3,5 2,7 2,8 3,0 

Hébergement et restauration 5,9 7,0 9,6 8,9 8,4 

Autres services 6,4 5,3 6,3 5,3 5,9 

Administrations publiques 5,4 6,9 6,4 5,7 7,2 
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Tableau 3.3 
Nombre et taux des travailleurs de 25 à 64 ans, MRC et TE de la Mauricie et ensemble du Québec, 
2007-2008 

Sources : Institut de la statistique du Québec; ministère du Revenu du Québec. 

En ce qui a trait au taux de travailleurs, il est en baisse dans tous les territoires supralocaux, à l’excep-
tion de Maskinongé (+ 0,3 %) et Mékinac (+ 0,2 %). Par ailleurs, Les Chenaux (71,8 %) et Trois-Rivières 
(68,7 %) présentent le taux de travailleurs le plus élevé de la région. En revanche, c’est dans            
Shawinigan qu’il est le plus bas (62,9 %). Notons, enfin, que la Mauricie est l’une des seules régions ad-
ministratives où aucune MRC et aucun TE n’affiche un taux supérieur à celui du Québec (72,3 %).  

  
Nombre   Taux 

 
2007p 2008p  Variation 

2008/2007  2007p 2008p  Écart 
2008/2007 

  
n   %   %   Point de   

pourcentage 
Mékinac 4 766 4 735  -0,7  66,6 66,8  0,2 
Shawinigan 17 897 17 778  -0,7  63,4 62,9  -0,6 
Trois-Rivières 49 613 49 267  -0,7  69,8 68,7  -1,1 
Les Chenaux 7 109 7 131  0,3  72,0 71,8  -0,2 
Maskinongé 14 035 14 082  0,3  67,2 67,4  0,3 
La Tuque 5 454 5 351  -1,9  64,9 64,6  -0,2 

          
Mauricie 98 874 98 344  -0,5  67,9 67,3  -0,6 
Ensemble du Québec 3 162 250 3 176 276   0,4   72,5 72,3   -0,2 

4 – Comptes économiques 

4.1 - Produit intérieur brut 
  par Danielle Bilodeau et Mathieu Marchand, Direction des statistiques économiques et du développe-

ment durable 

En 2007, le produit intérieur brut (PIB)1 aux prix de base en dollars courants s’élève à 7,7 G$ dans la  
région de la Mauricie. Cette production représente 2,8 % du PIB du Québec, ce qui en fait la onzième 
région en importance à ce chapitre, après le Saguenay–Lac-Saint-Jean et devant le Centre-du-Québec.  
 
La croissance économique en 2007 dans cette région présente un taux de 3,0 %, bien en deçà de la 
variation annuelle moyenne des quatre dernières années, soit 4,2 %. Le Québec croît de 5,8 % en 2007, 
ce qui correspond à un taux bien supérieur. La Mauricie se trouve ainsi, en compagnie de   l’Estrie, en 
dernière place parmi les 17 régions administratives au titre de la croissance économique en 2007. Men-
tionnons toutefois que la région avait enregistré des résultats très supérieurs à ceux du Québec en 2006. 

1. Pour plus de renseignements concernant les bases économiques des régions administratives, veuillez consulter : « Lemelin, A. 
et P. Mainguy (2008). Analyse des structures économiques des 17 régions administratives québécoises en 2005, cahier techni-
que et méthodologique préparé pour l’Institut de la statistique du Québec. Québec, Institut de la statistique, 133 p. » 
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Produit intérieur brut par industrie 
La faible croissance économique enregistrée en 2007 provient des industries productrices de biens       
(– 2,9 %) puisque, pour leur part, les industries de services font un gain de 7,0 %, de beaucoup supé-
rieur à la variation annuelle moyenne de 4,7 % entre 2003 et 2007. Avec un PIB de 4,7 G$, les services 
représentent 61,9 % de l’économie régionale, bien en deçà de la moyenne québécoise de 69,9 %. La 
région est ainsi largement tributaire des industries de la fabrication, qui constituent environ le cinquième 
de la production totale, et des services publics dont la part atteint presque 8 % de cette production. 
 
La plupart des industries de services sont à la hausse en 2007. En tête d’affiche, les services d’ensei-
gnement (+ 22,3 %) ainsi que l’industrie du transport et de l’entreposage (+ 15,7 %) bondissent. Par   
ailleurs, les soins de santé et l’assistance sociale (+ 7,5 %), les services administratifs (+ 7,4 %), le    
commerce de gros (+ 7,3 %), les arts, les spectacles et les loisirs (+ 6,8 %) de même que le groupe de la 
finance et des assurances (+ 6,6 %) obtiennent de fort bons résultats. Pour leur part, le commerce de 
détail (+ 4,6 %) ainsi que l’hébergement et les services de restauration (+ 4,0 %), deux bases économi-
ques de la région, connaissent une année moyenne, en dessous de la variation annuelle moyenne des 
quatre dernières années, soit respectivement 5,7 % et 4,2 %. 
 
Avec un PIB de 2,9 G$, les industries productrices de biens occupent 38,1 % de l’économie régionale, 
proportion supérieure à la moyenne québécoise qui est de 30,1 %. Plusieurs industries de ce secteur 
reculent en 2007. C’est le cas de la foresterie et de l’exploitation forestière (– 17,6 %), de la fabrication 
de papier (– 32,6 %) ainsi que de meubles et de produits connexes (– 1,7 %), les trois principales bases 
économiques de la région. La fabrication de produits en bois, également une base économique régio-
nale, diminue aussi, de 10,5 %. La fabrication dans son ensemble régresse de 8,3 %, tandis que les  
services publics (+ 4,2 %) et les cultures agricoles et l’élevage (+ 11,3 %) sont en hausse. Au cours des 
dernières années, les services publics croissent de façon soutenue, ce qui se manifeste par une varia-
tion annuelle moyenne de 4,7 %. Dans l’industrie de la fabrication, certaines industries, telles la fabrica-
tion de machines (+ 24,9 %), de produits métalliques (+ 13,3 %) et la première transformation des mé-
taux (+ 8,0 %), sont, à contre-courant, en forte expansion, et ce, depuis quelques années comme en té-
moigne la variation annuelle moyenne. Puisque la fabrication de produits métalliques et la première 
transformation des métaux sont des bases économiques et que, avec la fabrication de machines, elles 
constituent près de 8 % de l’économie de la région, cet apport est non négligeable pour sa bonne tenue 
économique. 
 
À l’instar du Québec, la part des industries productrices de biens perd du terrain dans la région de la 
Mauricie depuis 2003. En effet, malgré quelques fluctuations, ces industries représentent 38,1 % du PIB 
en 2007 relativement à 39,4 % en 2003. Au Québec, cette part est de 30,1 % en 2007 contre 31,7 % en 
2003.  
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Tableau 4.1.1 
Produit intérieur brut (PIB), aux prix de base, par industrie, Mauricie, 2006-2007 

Note : er : données estimées et révisées; e : données estimées. 
1. Production industrielle : Extraction minière, services publics et fabrication. 

  2006er 2007e   
Part de 

l'industrie 
en 2007 

Variation 
annuelle 

moyenne 
2007/2003 

Variation 
2007/2006 

 k$   % 
Ensemble des industries 7 446 358 7 668 610  100,0 4,2 3,0 

Secteur de production de biens 3 011 533 2 923 430  38,1 3,3 -2,9 
Agriculture, foresterie, pêche et chasse 229 171 216 699  2,8 -1,4 -5,4 

Cultures agricoles et élevage 94 851 105 587  1,4 -0,6 11,3 
Foresterie et exploitation forestière 115 227 94 988  1,2 -1,5 -17,6 
Pêche, chasse et piégeage           X           X  ... ... ... 
Activités de soutien à l'agriculture et à la  foresterie           X           X  ... ... ... 

Extraction minière et extraction de pétrole et de gaz           X           X  ... ... ... 
Services publics 565 660 589 187  7,7 4,7 4,2 
Construction           X           X  ... ... ... 
Fabrication 1 705 742 1 563 712  20,4 0,4 -8,3 

Fabrication d'aliments 84 086 80 306  1,0 3,4 -4,5 
Fabrication de boissons et de produits du tabac           X           X  ... ... ... 
Usines de textiles et de produits textiles 9 263 7 344  0,1 -15,4 -20,7 
Fabrication de vêtements 18 630 16 703  0,2 ... -10,3 
Fabrication de produits en cuir et de produits  analogues           X           X  ... ... ... 
Fabrication de produits en bois 163 319 146 155  1,9 -3,5 -10,5 
Fabrication de papier 511 656 345 026  4,5 -6,4 -32,6 
Impression et activités connexes de soutien 36 151 32 950  0,4 -2,0 -8,9 
Fabrication de produit du pétrole et du charbon           X           X  ... ... ... 
Fabrication de produits chimiques 43 610 39 641  0,5 2,4 -9,1 
Fabrication de produits en plastique et en  caoutchouc           X           X  ... ... ... 
Fabrication de produits minéraux non métalliques           X           X  ... ... ... 
Première transformation des métaux 293 814 317 298  4,1 9,0 8,0 
Fabrication de produits métalliques 120 975 137 103  1,8 12,0 13,3 
Fabrication de machines 64 482 80 532  1,1 9,1 24,9 
Fabrication de produits informatiques et  électroniques           X           X  ... ... ... 
Fabrication de matériel, appareils et composants électriques 17 752 18 323  0,2 ... 3,2 
Fabrication de matériel de transport           X           X  ... ... ... 
Fabrication de meubles et de produits connexes 119 001 116 932  1,5 -6,4 -1,7 
Activités diverses de fabrication           X           X  ... ... ... 

Secteur des services 4 434 825 4 745 180  61,9 4,7 7,0 
Commerce de gros 215 669 231 454  3,0 7,1 7,3 
Commerce de détail 520 443 544 555  7,1 5,7 4,6 
Transport et entreposage 268 764 310 918  4,1 7,9 15,7 
Industrie de l'information et industrie culturelle 174 282 182 699  2,4 6,5 4,8 
Finance et assurances, services immobiliers et de  location et de 
location à bail et gestion de sociétés et  d'entreprises 943 569 1 006 301  13,1 1,8 6,6 

Services professionnels, scientifiques et techniques 162 104 163 406  2,1 4,4 0,8 
Services administratifs, de soutien, de gestion des  déchets et 
d'assainissement 141 461 151 870  2,0 5,9 7,4 

Services d'enseignement 414 378 506 811  6,6 7,8 22,3 
Soins de santé et assistance sociale 725 947 780 164  10,2 6,4 7,5 
Arts,spectacles et loisirs 40 877 43 677  0,6 3,9 6,8 
Hébergement et services de restauration 183 675 191 102  2,5 4,2 4,0 
Autres services, sauf les administrations publiques 183 083 173 205  2,3 2,8 -5,4 
Administrations publiques 460 574 459 017  6,0 1,9 -0,3 

Production industrielle1           X           X   ... ... ... 

Sources : Institut de la statistique du Québec; ministère des Affaires municipales, des Régions et de l’Occupation du territoire; ministère du Revenu 
du Québec; Pêches et Océans Canada; Statistique Canada. 
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Produit intérieur brut par habitant 
Le PIB par habitant est un indicateur souvent utilisé pour faciliter les comparaisons entre les régions 
quant à l’importance de la production dans un territoire donné. À cet égard, la région de la Mauricie    
figure au douzième rang parmi les régions administratives du Québec en 2008. En effet, le PIB par habi-
tant atteint 29 635 $, en majoration de 0,8 % par rapport à 2007. Au Québec, le PIB par habitant       
augmente de 1,0 % et s’établit à 36 542 $ en 2008.  
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Figure 4.1.1 
Produit intérieur brut par habitant, régions administratives et ensemble du Québec, 2007 

Sources : Institut de la statistique du Québec; ministère des Affaires municipales, des Régions et de l’Occupation du territoire; 
ministère du Revenu du Québec; Pêches et Océans Canada; Statistique Canada. 

Après avoir fait un bond de 5,2 % en 2007, le revenu personnel par habitant augmente en Mauricie de 
façon modeste en 2008, soit de 1,7 %, et il se fixe à 29 188 $. La légère hausse des revenus d’emploi et 
de placement au cours de 2008 sont à l’origine du ralentissement de la croissance du revenu personnel. 
En ce qui a trait au revenu personnel disponible par habitant, soit le revenu des particuliers amputé des 
impôts directs et des cotisations aux régimes d’assurance sociale, il s’élève à 22 649 $, en hausse de 
3,0 % en regard de 2007. Notons que seules les régions de la Gaspésie–Îles-de-la-Madeleine (21 022 $) 
et du Bas-Saint-Laurent (21 806 $) affichent un revenu disponible plus faible que celui de la Mauricie. 

4.2 - Revenu personnel 
  par Stéphane Ladouceur, Service des statistiques sectorielles et du développement durable 
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Tableau 4.2.1 
Revenu personnel et ses composantes par habitant, Mauricie et ensemble du Québec, 2007-2008 

Sources : Institut de la statistique du Québec; Statistique Canada, Comptes économiques provinciaux.  

Les résidants de la Mauricie reçoivent, en moyenne, davantage en transferts courants des différents  
paliers de gouvernement (6 408 $) que ceux du Québec (5 504 $). Cette situation s’explique, d’une part, 
par le fait que les prestations de la Sécurité de la vieillesse et de la Régie des rentes du Québec sont 
particulièrement importantes dans la région, étant donné que la population est relativement âgée.    
D’autre part, en raison d’un taux d’emploi plus faible, les habitants de la Mauricie ont davantage recours 
aux prestations d’assurance-emploi et d’aide sociale. Notons qu’en regard de 2007, les transferts que 
versent les administrations publiques aux particuliers croissent de 4,1 %, sous l’effet de la hausse     
combinée des prestations de la Sécurité de la vieillesse, de la Régie des rentes du Québec et des     
subventions aux associations de bienfaisance.  
 
En 2008, le revenu personnel disponible par habitant s’accroît dans l’ensemble des territoires supralo-
caux de la Mauricie. Toutefois, seule la MRC de Maskinongé (+ 5,1 %) enregistre une croissance       
supérieure à la moyenne québécoise (+ 4,0 %) grâce, entre autres, à l’appréciation des revenus d’emploi 
et des transferts des administrations publiques. Par ailleurs, Trois-Rivières (23 805 $) continue de se 
distinguer en affichant le revenu disponible par habitant le plus élevé de la région. À l’opposé, c’est à 
Shawinigan (20 970 $), à Mékinac (21 253 $) et à La Tuque (21 390 $) qu’il est le plus bas. Les rési-
dants de cette dernière municipalité (7 971 $) sont également ceux qui reçoivent le plus en transferts des 
différents paliers de gouvernement. En 2008, ils ont reçu, en moyenne, plus de 7 900 $ en transferts 
gouvernementaux. Les prestations de la Sécurité de la vieillesse, de la Régie des rentes du Québec et 
de l’aide sociale sont les principaux transferts des administrations publiques dans ce territoire.  

  Mauricie   Ensemble du Québec 

 2007r 2008p  Variation 
08/07  2007r 2008p  Variation 

08/07 
  $/hab.   %   $/hab.   % 
Revenu d'emploi 19 601 19 824  1,1  23 317 23 849  2,3 

Revenu de placement 2 838 2 863  0,9  3 844 3 895  1,3 

Transferts des administrations publiques 6 157 6 408  4,1  5 215 5 504  5,5 

Autres sources de revenu 91 93  1,7  161 158  -1,7 

Revenu personnel 28 686 29 188  1,7  32 537 33 406  2,7 

Moins :           
Impôts, cotisations et autres transferts 6 698 6 540  -2,4  8 035 7 913  -1,5 

Égale :           
Revenu personnel disponible 21 988 22 649   3,0   24 502 25 494   4,0 
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Tableau 4.2.2 
Revenu personnel, revenu personnel disponible et transferts des administrations publiques par 
habitant, MRC et TE de la Mauricie, 2007-2008 

Source : Institut de la statistique du Québec. 

  Revenu personnel    Revenu personnel disponible   Transferts des administrations 
publiques 

 2007r 2008p  Var. 
08/07  2007r 2008p  Var. 

08/07  2007r 2008p  Var. 
08/07 

  $/hab %   $/hab %   $/hab % 
Mékinac 25 934 26 573  2,5  20 591 21 253  3,2  6 782 7 079  4,4 
Shawinigan 26 663 26 900  0,9  20 543 20 970  2,1  6 599 6 801  3,1 
Trois-Rivières 30 666 31 055  1,3  23 182 23 805  2,7  5 859 6 098  4,1 
Les Chenaux 28 464 29 170  2,5  21 986 22 808  3,7  6 033 6 312  4,6 
Maskinongé 26 659 27 807  4,3  20 814 21 875  5,1  5 815 6 099  4,9 
La Tuque 26 306 26 656   1,3   20 835 21 390   2,7   7 557 7 971   5,5 

En Mauricie, en 2006, les exportations internationales de biens augmentent de 17,6 % tandis que dans 
l’ensemble du Québec, une croissance plus faible (+ 2,6 %) est observée. Sur les 70,6 G$ de marchan-
dises exportées par le Québec en 2006 – dont 3,6 G$ ne peuvent être répartis régionalement – 2,2 G$ 
sont attribuables aux 150 établissements exportateurs de la région. Les exportations de la Mauricie   
représentent ainsi 3,2 % de celles de la province. Avec cette troisième hausse annuelle consécutive, la 
valeur des marchandises exportées par les établissements de la Mauricie est à un nouveau sommet, 
surpassant de 69,7 M$ celui qu’elle avait atteint en 2000. 
 
Les États-Unis sont la principale destination des exportations de la Mauricie. En 2006, les exportations 
vers ce pays se chiffrent à 2,1 G$, soit 94,8 % de la valeur totale exportée. Plus précisément, la Côte-
Est1 et le Centre-industriel2 des États-Unis reçoivent respectivement 42,5 % et 29,0 % de cette valeur  
totale. On constate, cependant, que les établissements de la Mauricie exportent de plus en plus vers le 
marché européen. En effet, les exportations vers l’Europe sont passées de 8,3 M$ en 2001 à 42,0 M$ en 
2006, et leur part relative, de 0,4 % à 1,9 % du total.  

5 – Exportations 
  par Pierre Lachance, Direction des statistiques économiques et du développement durable 

1. Côte-Est des États-Unis : Connecticut, Delaware, District de Columbia, Maine, Maryland, Massachusetts, New Hampshire,  New 
Jersey, New York, Caroline du Nord, Pennsylvanie, Rhode Island, Vermont, Virginie, Virginie occidentale. 

2. Centre-industriel des États-Unis : Illinois, Indiana, Kentucky, Michigan, Ohio, Wisconsin. 
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Tableau 5.1 
Valeur des marchandises exportées selon la destination, Mauricie, 2002-2006 

1. TCAM : taux de croissance annuel moyen. 

Sur le plan méthodologique, il importe de préciser que la répartition des exportations par région se fait 
selon le lieu de résidence de l’établissement exportateur, et non selon l’origine du fabricant ou du       
producteur. De plus, les exportations d’une région dirigées vers les autres provinces canadiennes ne 
sont pas couvertes par le Registre des exportateurs canadiens.  

  2002r 2003r 2004r 2005r 2006   TCAM1 

  M$   % 
Amérique du Sud et Mexique 2,1 1,7 3,8 3,8 5,4  26,5 
États-Unis 1 712,3 1 612,1 1 692,9 1 793,7 2 115,8  5,4 
Japon 1,1 6,5 x x 35,2  138,3 
Union européenne 11,6 14,3 19,4 24,5 42,0  38,1 
Autres 6,1 11,9 x x 32,4  52,0 

        
Total 1 733,1 1 646,5 1 777,9 1 896,8 2 230,8   6,5 

Source : Statistique Canada, Registre des exportateurs canadiens. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec; ministère du Développement économique, de l’Innovation et de l’exportation, 

Direction de l’analyse du commerce extérieur et de l’investissement étranger. 

6.1 - Investissements1 
  par Jean-François Fortin, Direction des statistiques économiques et du développement durable 

Selon les perspectives 2009, les investissements de la région de la Mauricie s’élèvent à 2,0 G$ en 2009, 
en hausse de 8,4 % par rapport à 2008. Il s’agit de plus du double de la moyenne observée depuis 2005 
(3,8 %), ce qui porte le poids régional à 3,2 % du total québécois. Donc, en variation annuelle, la région 
réussit mieux que le Québec, qui stagne, mais moins bien en matière de taux de croissance annuel 
moyen (TCAM) au cours de la période 2005-2009 : la province croît de 5,9 %. 

6 – Investissements et permis de bâtir 

1. Les données présentées ici font abstraction de la révision de Statistique Canada de juillet 2009, pour laquelle les données régio-
nales ne sont pas accessibles.  
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Tableau 6.1.1 
Dépenses en immobilisation, par industrie1 et par secteur, Mauricie, 2005-20092 

Sources : Statistique Canada, Enquête sur les dépenses en immobilisation. 
 Institut de la statistique du Québec. 

Les industries productrices de biens, comme les autres regroupements industriels, sont en hausse en 
2009 (+ 15,2 %) et s’élèvent à 666,1 M$. Cette augmentation est attribuable en partie au secteur des 
services publics, qui croît de 21,7 % et s’établit à 481,8 M$, soit 72,3 % du total des industries productri-
ces de biens. Toutefois, depuis 2005, ces industries décroissent en moyenne de 1,3 % annuellement. 
 
Les industries productrices de services investissent 731,5 M$ en 2009, soit une hausse de 4,3 % par 
rapport à 2008. Comme plusieurs autres régions, l’augmentation est attribuable au secteur des adminis-
trations publiques, qui augmentent de 59,6 M$ (+ 25,0 %), ce qui porte à 36,8 % la part des dépenses en 
immobilisation des industries productrices de services dans la région. 
 
Le logement est également en hausse (comme dans les sept régions ressources) de 6,5 % et s’élève à 
592,1 M$. Il représente 29,8 % de l’investissement régional en 2009 et 3,0 % du total résidentiel québé-
cois. 
 
Les investissements publics, qui représentent 43,7 % du total régional, sont en hausse de 20,4 % en 
2009 et se situent à 869,5 M$, ce qui porte à 4,3 % la part régionale des investissements publics québé-
cois. Le secteur privé est également en hausse de 0,6 %, soit une augmentation plus modeste que la 
moyenne depuis 2005 (le TCAM est de + 2,1 %).  

Note : En raison de l'arrondissement des données, le total ne correspond pas nécessairement à la somme des parties. 
1. Statistique Canada, Système de classification des industries de l'Amérique du Nord, Canada 2002. 
2. 2005-2007 : dépenses réelles; 2008 : dépenses réelles provisoires; 2009 : perspectives. 
3. TCAM : taux de croissance annuel moyen. 

  2005 2006 2007 2008 2009   Variation 
2009/2008 

TCAM3 
2009/2005 

Part    
relative 
dans la 
région 
(2009) 

Part    
relative 
dans le 
Québec 

(2009) 

  k$   % 
Production de biens 700 912 633 616 532 418 578 204 666 144  15,2 -1,3 33,5 4,8 
Production de services 591 797 704 039 761 655 701 396 731 520  4,3 5,4 36,8 2,6 
Logement 420 505 494 789 568 308 556 006 592 082  6,5 8,9 29,8 3,0 

           
Total 1 713 214 1 832 444 1 862 381 1 835 606 1 989 746  8,4 3,8 100,0 3,2 

           
Secteur privé 1 028 904 1 217 847 1 237 187 1 113 676 1 120 206  0,6 2,1 56,3 2,7 
Secteur public 684 310 614 597 625 194 721 930 869 540   20,4 6,2 43,7 4,3 



Mauricie 

19 

6.2 - Permis de bâtir 
  par Henri-Claude Joseph, Direction des statistiques économiques et du développement durable 

Estimée à 435,5 M$ en 2008, la valeur des permis de bâtir de la région de la Mauricie connaît sa      
quatrième hausse consécutive (+ 3,5 % par rapport à 2007), davantage stimulée par le secteur non rési-
dentiel (+ 7,4 %) que par le secteur résidentiel (+ 0,8 %). Le TE de Trois-Rivières recueille la plus grosse 
part des permis de la région (61,9 %), suivi par Shawinigan (12,5 %) qui, en regard de 2007, voit       
augmenter ses permis (+ 5,4 %), tandis que Maskinongé (12,2 %) subit une décroissance (– 7,3 %). 
 
En Mauricie, le secteur résidentiel (250,1 M$) représente 57,4 % de la valeur totale des permis de bâtir 
et il enregistre une hausse annuelle moyenne de 9,8 % par rapport à 2004. Dans le TE de Trois-
Rivières, le secteur résidentiel (130,8 M$) représente 52,3 % de la valeur des permis de bâtir de la ré-
gion mais, à la différence de la moyenne régionale (+ 0,8 % ou + 2,0 M$), il régresse de façon pronon-
cée (– 14,7 % ou – 22,5 M$) en regard de 2007. Dans le TE de Shawinigan et la MRC de Maskinongé, 
ces permis résidentiels progressent respectivement de 5,4 M$ (+ 19,5 %) et de 8,7 M$ (+ 27,1 %). 

Tableau 6.2.1 
Valeur des permis de bâtir selon le type de construction, MRC et TE de la Mauricie et ensemble 
du Québec, 2008 

Source : Statistique Canada, Enquête des permis de bâtir.  
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

  Résidentiel   Commercial   Industriel   Institutionnel 

  k$ Var. (%) 
2008/2007   k$ Var. (%) 

2008/2007   k$ Var. (%) 
2008/2007   k$ Var. (%) 

2008/2007 
Mékinac 18 597 64,1  2 041 73,7  2 161 18,1  1 648 337,1 
Shawinigan 33 331 19,5  8 559 -58,0  3 268 145,7  9 290 349,2 
Trois-Rivières 130 794 -14,7  51 786 -9,6  43 411 78,0  43 670 34,1 
Les Chenaux 17 964 3,5  487 65,6  3 218 13,7  51 -82,7 
Maskinongé 40 643 27,1  6 849 260,9  4 982 -43,8  822 -94,4 
La Tuque 8 792 40,3  1 188 44,2  1 204 207,1  780 -31,2 

            
Mauricie 250 121 0,8  70 910 -13,3  58 244 46,9  56 261 9,8 

Ensemble du Québec 8 911 629 5,9   2 625 641 7,3   1 102 337 24,3   1 167 075 -4,7 

En ce qui a trait à la valeur des permis du secteur non résidentiel (+ 7,4 %), les composantes institution-
nelle (+ 9,8 %) et industrielle (+ 46,9 %) bondissent, à l’inverse de la section commerciale (– 13,3 %). La 
poussée de la valeur des permis de bâtir industriels en 2008 (+ 18,6 M$) n’est pour ainsi dire attribuable 
qu’à celle de 19,0 M$ dans le TE de Trois-Rivières, la contribution des autres entités de la région étant 
fort modeste. Dans la même optique, la progression de 5,0 M$ de la valeur des permis de bâtir est liée    
essentiellement à celle de 11,1 M$ dans le TE de Trois-Rivières (+ 34,1 %), qui, outre Shawinigan 
(+ 7,2 M$), permet de contrer la chute de 14,0 M$ dans Maskinongé (– 94,4 %). En revanche, le recul de 
la catégorie commerciale (– 10,9 M$) est dû notamment aux importantes diminutions dans les TE de 
Shawinigan (– 11,8 M$) et de Trois-Rivières (– 5,5 M$), atténuées par quelques hausses sensibles, en-
tre autres dans Maskinongé (+ 5,0 M$).  
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7 – Logement 
  par Claudine Lacroix, Direction des statistiques sociodémographiques 

La qualité du logement représente un facteur incontournable de l’évaluation des conditions de vie des 
individus. En effet, le logement revêt une importance d’autant plus grande qu’il constitue le premier poste 
de dépense de la majorité des ménages1. Le mode d’occupation et l’accessibilité financière sont les 
deux angles retenus pour décrire la situation des ménages quant au logement. La Mauricie se distingue 
par un taux de propriété des ménages légèrement supérieur à la moyenne québécoise. En outre, la part 
de ceux qui consacrent une proportion élevée (30 % et plus) de leur revenu au logement y est un peu 
moindre qu’au Québec.  

En Mauricie, six ménages sur dix (61,8 %) sont propriétaires de leur unité d’habitation en 2006. Cette 
proportion se situe légèrement au-dessus de la moyenne québécoise, soit 60,2 %. La part des ménages 
propriétaires est demeurée à peu près stable entre 2001 et 2006; elle était de 61,5 % au début de la pé-
riode. Cette stabilité contraste avec l’augmentation que l’on constate au Québec, dont le taux était de 
58,0 %2 en 2001. En termes absolus, la région compte 4 000 ménages propriétaires de plus en 2006. 
L’effectif s’est aussi accru chez les locataires, et ce, dans une mesure à peu près similaire (+ 2 000), ce 
qui explique la stabilité du taux de propriété des ménages. 

Mode d’occupation : une part de ménages propriétaires légèrement supérieure à la moyenne   
québécoise 

1. Personne ou groupe de personnes (autres que des résidents étrangers) occupant un même logement et n’ayant pas de domicile 
habituel ailleurs au Canada (Source : Statistique Canada, Dictionnaire du recensement de 2006). Dans le présent texte, il est 
question des ménages privés seulement.  

2. LACROIX, Claudine, « Logement », dans Institut de la statistique du Québec, Panorama des régions du Québec, édition 2009, 
chap. 7, p. 68. 
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Figure 7.1 
Taux de propriété des ménages, régions administratives et ensemble du Québec, 2006 
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Le mode d’occupation du logement varie selon le type de ménage. Les couples avec enfants célibataires 
demeurant avec eux sont les plus susceptibles de posséder leur unité d’habitation, 85,8 % dans la région 
en 2006, puis les couples sans enfants, 77,4 %. L’effectif de ces derniers a d’ailleurs connu une        
augmentation notable dans la région entre 2001 et 2006. Compte tenu du changement de classification 
des familles avec personnes additionnelles autres que des enfants – Statistique Canada les a déplacées 
de la catégorie des ménages familiaux en 2001 à celle des autres genres de ménages en 2006 –, on 
peut considérer que l’augmentation d’environ 3 400 couples sans enfants propriétaires au cours de la 
période est en réalité un peu plus élevée. De leur côté, les familles monoparentales et les personnes 
seules sont majoritairement locataires : 51,9 % pour les premières et 62,2 % pour les secondes en 2006. 
Ce dernier genre de ménage a également connu une augmentation d’effectif, d’environ 3 800 pour les 
deux modes d’occupation, au cours de la période 2001-2006. Le poids de ces ménages s’est ainsi accru 
tant chez les propriétaires que les locataires, passant de 19,6 % à 20,8 % chez les premiers et de 
53,1 % à 55,5 % chez les seconds3. 

Tableau 7.1 
Répartition des ménages selon le mode d’occupation et le genre de ménage, Mauricie, 2001 et 
20061 

1. Ces données excluent les logements de bande. 
2. La catégorie « ménages familiaux » inclut, pour l'année 2001, les familles avec personnes additionnelles autres que des      en-

fants, tandis que ces dernières se retrouvent, pour l'année 2006, dans la catégorie « autre genre de ménage » qui n'est pas 
présentée dans le tableau pour aucune des deux années de recensement. Cette reclassification affecte chacune des sous-
catégories de la catégorie « ménages familiaux ». Elle a tendance à sous-estimer les augmentations et à sur-estimer les diminu-
tions d'effectifs entre les deux années de recensement pour chacune des sous-catégories. À l'échelle du Québec, environ       
100 000 ménages sont concernés par cette reclassification. 

3. La catégorie « autre genre de ménage » est comprise dans le total, mais n'est pas présentée dans le tableau. Cette catégorie 
comprend les ménages multifamiliaux et les ménages non familiaux composés de deux personnes ou plus. 

Source : Statistique Canada, Recensements. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

3. LACROIX, Claudine, « Logement », dans Institut de la statistique du Québec, Panorama des régions du Québec, édition 2009, 
chap. 7, p. 70-71. 

  Ménages familiaux2   Ménages non-
familiaux composés 

d'une seule        
personne 

  
Total3 

 Couples  Familles                
monoparentales 

  
 sans enfants  avec enfants    

  n %   n %   n %   n %   n % 
Propriétaires              
2001 21 385 74,7  25 700 84,9  5 545 47,4  13 210 37,1  67 545 61,5 
2006 24 765 77,4  23 050 85,8  5 225 48,1  14 880 37,8  71 535 61,8 
Locataires               
2001 7 235 25,3  4 585 15,1  6 150 52,6  22 430 62,9  42 250 38,5 
2006 7 250 22,6  3 815 14,2  5 630 51,9  24 535 62,2  44 215 38,2 
Total               
2001 28 620 100,0  30 285 100,0  11 695 100,0  35 640 100,0  109 795 100,0 
2006 32 015 100,0   26 865 100,0   10 855 100,0   39 415 100,0   115 750 100,0 
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Tableau 7.2 
Nombre et part des ménages consacrant 30 % et plus de leur revenu brut aux dépenses d'habita-
tion selon le mode d'occupation du logement, Mauricie et ensemble du Québec, 2001 et 20061 

1. Ces données excluent les logements de bande et les logements privés situés dans une ferme qui sont occupés par l'exploitant 
agricole. 

Source : Statistique Canada, Recensements. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

Dans la Mauricie en 2006, un ménage sur cinq (20,9 %) est susceptible de connaître des difficultés    
financières en raison d’une part trop élevée du revenu consacrée au logement (30 % et plus)4. Cette  
proportion est légèrement inférieure à celle que l’on rencontre au Québec (22,5 %). Les ménages loca-
taires sont plus à risque que les propriétaires, tandis que 36,1 % des premiers et 11,4 % des seconds 
sont concernés. Entre 2001 et 2006, on constate une baisse de la proportion des ménages de la région 
dont le taux d’effort représente au moins 30 % de leur revenu annuel total. En effet, celle-ci s’élevait à 
23,2 % en 2001.  

Accessibilité financière : une proportion légèrement moins importante de ménages consacrant 
une part élevée de leur revenu au logement qu’au Québec 

4. Seuil établi par la SCHL à partir duquel un ménage est susceptible de connaître un problème d’accessibilité financière au loge-
ment (Source : Société canadienne d’hypothèques et de logement, Outil de calcul des mensualités hypothécaires. Combien 
pouvez-vous vous permettre de payer?, http://www.cmhc-schl.gc.ca/fr/co/aclo/aclo_005.cfm, dernière consultation : 6 juillet 
2009).  

    

Total 

  Propriétaires   

Locataires 
   Total  Assumant une 

hypothèque  N'assumant pas 
d'hypothèque  

    n %   n %   n %   n %   n % 
Mauricie                
2001  25 205 23,2  8 755 13,1  .. ..  .. ..  16 460 39,1 
2006  23 995 20,9  8 095 11,4  6 310 17,2  1 785 5,2  15 900 36,1 
Ensemble du Québec                
2001  684 970 23,3  239 755 14,1  .. ..  .. ..  445 215 35,9 
2006   712 160 22,5   263 213 13,8   216 898 19,6   46 315 5,8   448 802 35,6 

8 – Conditions de vie et bien-être 
  par Stéphane Crespo, Direction des statistiques sociodémographiques 

En 2006, la proportion de familles en situation de faible revenu demeure à peine plus élevée en Mauricie 
(9,4 %) que dans l'ensemble du Québec (9,3 %). De 2002 à 2006, le taux de faible revenu après impôt 
des familles diminue de 1,1 point de pourcentage dans la région, tandis qu'il diminue de presque un 
point dans l'ensemble du Québec (– 0,8 point). Par rapport à 2005 seulement, il est en diminution de 
0,5 point, comparativement à 0,2 point au Québec. C'est dans Les Chenaux (7,2 %) que l'on trouve, en 
proportion, le moins de familles à faible revenu en 2006. À l'inverse, le TE de La Tuque (14,6 %) affiche 
le taux de faible revenu le plus élevé de toute la région; ce taux dépasse celui de l'ensemble du Québec. 
Au cours de la période 2002-2006, le taux de faible revenu est en baisse dans tous les territoires supra-
locaux de la région à l'exception du TE de La Tuque (+ 0,7 point). 

Mesure du faible revenu 
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À l'instar des autres régions, le taux varie beaucoup selon le type de famille en Mauricie. En 2006, ce 
taux est cinq fois plus élevé concernant les familles monoparentales (28,9 %) qu’en ce qui concerne les 
familles comptant un couple (5,7 %). Depuis 2002, le taux des familles monoparentales diminue de     
1,3 point, contre un demi-point concernant les couples. Toujours en 2006, on dénombre en Mauricie 
6 980 familles à faible revenu, dont 3 390 sont monoparentales. Le MRC de La Tuque affiche le taux de 
faible revenu des familles monoparentales de loin le plus élevé de la région (41,3 %). 
 
En Mauricie, le nombre d'enfants en situation de faible revenu passe de 9 380 en 2002 à 7 610 en 2006, 
soit une diminution de 18,9 %. Cette diminution est plus prononcée que celle du nombre total d'enfants 
de la région (– 7,7 %). 

Tableau 8.1 
Taux de faible revenu de l'ensemble des familles, MRC et TE de la Mauricie et ensemble du     
Québec, 2002-2006 

  2002 2003 2004 2005 2006   Écart    
2006/2002 

  %   Point de        
pourcentage 

Mékinac 8,8 9,0 9,1 8,4 7,8  -0,9 
Shawinigan 11,6 11,5 11,5 11,0 10,4  -1,2 
Trois-Rivières 10,3 10,1 10,1 9,7 9,0  -1,3 
Les Chenaux 8,2 8,9 8,6 7,8 7,2  -1,0 
Maskinongé 9,6 9,5 9,4 8,9 9,0  -0,7 
La Tuque 13,8 14,3 14,7 14,0 14,6  0,7 

        
Mauricie 10,4 10,4 10,4 9,9 9,4  -1,1 
Ensemble du Québec 10,2 10,1 10,0 9,6 9,3   -0,8 
Source : Statistique Canada. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

De 2005 à 2006, le revenu médian avant impôt de l'ensemble des familles, exprimé en dollars constants, 
augmente en Mauricie de 1,4 %, soit à un rythme inférieur à celui de l'ensemble du Québec (+ 1,8 %). 
L'ensemble des territoires supralocaux de la région profite d'une croissance réelle, plus particulièrement 
Maskinongé (+ 3,4 %). 
 
Par ailleurs, la région accuse toujours un retard par rapport au Québec puisque, selon les données de 
2006, le revenu médian avant impôt des familles s'établit à 52 800 $, comparativement à 59 000 $ au 
Québec. Aucune MRC ni aucun TE de la Mauricie ne présente un revenu médian supérieur à celui de 
l'ensemble du Québec. 

Revenu médian des familles 
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Tableau 8.2 
Revenu médian avant impôt de l'ensemble des familles, MRC et TE de la Mauricie et ensemble du 
Québec, 2005-2006 

  2005 2006   Variation            
2006/2005 

  $ constants de 2006   % 
Mékinac 45 758 46 400  1,4 
Shawinigan 49 317 49 900  1,2 
Trois-Rivières 55 723 56 600  1,6 
Les Chenaux 51 554 52 300  1,4 
Maskinongé 49 418 51 100  3,4 
La Tuque 50 435 50 600  0,3 

     
Mauricie 52 062 52 800  1,4 
Ensemble du Québec 57 960 59 000   1,8 

Quant au revenu médian après impôt, il varie beaucoup selon le type de famille. En 2006, les familles 
monoparentales (28 800 $) ont un revenu médian après impôt moins élevé que celui des familles    
comptant un couple (49 900 $). Toutefois, de 2005 à 2006, la situation des deux types de familles s'amé-
liore quelque peu, le revenu médian après impôt des familles monoparentales augmentant de 3,7 % et 
celui des familles comptant un couple, de 1,6 %. 

Tableau 8.3 
Revenu médian après impôt selon le type de famille, Mauricie, 2005-2006 

  2005 2006   Variation       
2006/2005 

  $ constants de 2006   % 
Famille comptant un couple 49 113 49 900  1,6 
   Sans enfants 39 453 40 300  2,1 
   Avec 1 enfant 57 146 58 200  1,8 
   Avec 2 enfants 64 671 66 800  3,3 
   Avec 3 enfants et plus 63 552 65 200  2,6 
Famille monoparentale 27 760 28 800  3,7 
   Avec 1 enfant 27 251 28 300  3,8 
   Avec 2 enfants 28 980 30 200  4,2 
   Avec 3 enfants et plus 27 760 29 000   4,5 

Source : Statistique Canada. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

Source : Statistique Canada. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 



Mauricie 

25 

Formation au secondaire : taux de décrochage scolaire 
Pour la sixième année consécutive, le taux de décrochage scolaire de la Mauricie (30,4 %) demeure  
supérieur à la moyenne québécoise (25,3 %). Par ailleurs, comme dans la majorité des régions du   
Québec, ce taux atteint son niveau le plus élevé en huit ans, soit une hausse de 1,9 point de pourcen-
tage par rapport à 2005-2006. L’augmentation est plus notable chez les filles (+ 1,9 point) que chez que 
les garçons (+ 1,8 point). 

9 – Éducation 
  par Pierre Cambon, Service des statistiques sectorielles et du développement durable 

Tableau 9.1 
Taux de décrochage (sorties sans qualification ni diplôme) du secondaire, en formation générale 
des jeunes, selon le sexe, Mauricie et ensemble du Québec, 2002-2003 à 2006-2007 

Source : Ministère de l'Éducation, du Loisir et du Sport, Direction de la recherche, des statistiques et de l'information. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

Formation au collégial : inscriptions et diplômés 
En 2007, 89,3 % des 1 434 finissants du secondaire de la Mauricie qui ont poursuivi des études collégia-
les l’ont fait à l’intérieur de la région, en baisse de 2,0 points par rapport à 2006. De ces 1 280 finissants, 
70,1 % ont continué au préuniversitaire, tandis que 29,9 % ont opté pour la formation technique. Pour ce 
qui est des inscriptions qui proviennent de l’extérieur, la Mauricie accueille    394 individus qui s’orientent 
à 58,4 % vers les études préuniversitaires et à 41,6 % vers la formation technique. 
 
Les établissements collégiaux de la Mauricie ont décerné 761 diplômes en formation préuniversitaire 
(41,4 %) et 1 075 diplômes en formation technique (58,6 %) en 2006, ce qui réduit l’écart entre ces deux 
types de formation. Pour la première fois depuis 2002, on constate également que le nombre de diplô-
mes du collégial décernés à des femmes dépasse celui des diplômes remis aux hommes (66,2 % et 
33,8 % respectivement), et ce, tant en formation préuniversitaire que technique. Par ailleurs, l’écart entre 
les deux sexes augmente pour la première fois depuis 2003. 
 
Pour la quatrième année consécutive, le nombre de diplômés au collégial diminue (– 3,2 % en 2006). 
Par ailleurs, contrairement aux trois années précédentes, c’est davantage les diplômes préuniversitaires 
(– 10,5 %) que les diplômes techniques (+ 2,8 %) qui influencent négativement les diplômés du collégial. 

  2002-2003 2003-2004 2004-2005 2005-2006 2006-2007   Écart               
06-07/02-03 

  %   Point de      
pourcentage 

Mauricie 25,4 25,6 28,3 28,5 30,4  5,0 
Garçons 31,9 31,3 37,1 35,1 36,9  5,0 
Filles 18,9 19,5 18,9 21,8 23,7  4,8 

        
Ensemble du Québec 25,0 24,9 24,5 24,2 25,3  0,3 

Garçons 31,8 31,4 31,0 30,3 31,3  -0,5 
Filles 18,5 18,5 18,3 18,4 19,5   1,0 
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Source : Ministère de l'Éducation, du Loisir et du Sport, Secteur de l'enseignement supérieur, Direction des systèmes et du 
contrôle en collaboration avec le Secteur de l'information et des communications, Direction de la recherche, des statisti-
ques et des indicateurs. 

Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

Tableau 9.2 
Nombre de diplômes décernés au collégial par famille de programme, Mauricie, 2002-2006 

Au préuniversitaire, les sciences humaines regroupent 50,9 % des diplômes décernés et les sciences, 
31,1 %. En ce qui a trait à la formation technique, ce sont les techniques humaines qui comptent le plus 
de diplômes décernés, soit 31,1 %, suivies par les techniques administratives, 21,5 %. 

Formation universitaire : diplômés au baccalauréat  
En 2006, les 888 diplômés au baccalauréat de la Mauricie sont majoritairement des femmes (62,5 %), 
tout comme au Québec (62,8 %). Cette proportion augmente graduellement depuis 2003 à l’échelle   
provinciale (+ 1,2 point), tendance que l’on perçoit aussi en Mauricie, malgré la baisse de 1,0 point par 
rapport à 2005. 

  2002r 2003r 2004r 2005r 2006 

  n 
Mauricie 2 300 2 039 1 967 1 896 1 836 
Préuniversitaire 804 744 835 850 761 

Arts 33 34 42 50 30 
Arts et lettres 75 91 101 102 80 
Lettres – – x – – 
Multiples 25 26 x 21 27 
Sciences 284 267 275 262 237 
Sciences humaines 387 326 403 415 387 

Technique 1 496 1 295 1 132 1 046 1 075 
Techniques physiques 396 295 244 258 226 
Techniques biologiques 198 251 217 231 229 
Techniques administratives 550 452 358 242 231 
Techniques artistiques 52 54 53 38 55 
Techniques humaines 300 243 260 277 334 

Tableau 9.3 
Diplômés au baccalauréat par domaine d'études selon le sexe, Mauricie, 2002-2006  

Source : Ministère de l'Éducation, du Loisir et du Sport, Banque des cheminements scolaires. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

  2002 2003 2004 2005 2006 

  n 
Mauricie 809 812 896 931 888 

Santé 102 71 118 137 126 
Hommes 27 17 14 25 22 
Femmes 75 54 104 112 104 

Sciences naturelles et génie 201 185 233 194 206 
Hommes 133 130 163 130 155 
Femmes 68 55 70 64 51 

Sciences sociales et humaines 506 556 545 600 556 
Hommes 155 167 170 185 153 
Femmes 351 389 375 415 400 
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Parmi les domaines d’études, c’est celui des sciences sociales et humaines qui procure le plus de diplô-
més (62,6 %), ce qui est inférieur à la proportion québécoise (68,1 %). Depuis 2002, on observe que le 
nombre de diplômés au baccalauréat a progressé en Mauricie, malgré le recul de 4,6 % en 2006, essen-
tiellement grâce au domaine des sciences sociales et humaines. Cette variation est la quatorzième à 
l’échelle provinciale, derrière Lanaudière (+ 0,8 %), et se situe en dessous de l’augmentation au Québec 
(+ 1,9 %). 
 
Les trois principales universités d’où viennent les diplômés au baccalauréat de la Mauricie sont, dans 
l’ordre, l’Université du Québec à Trois-Rivières (47,2 %), l’Université Laval et l’Université de Montréal 
(18,8 % et 8,4 % respectivement). La part de l’Université du Québec à Trois-Rivières, qui fluctue      
constamment depuis 2001, est en baisse par rapport à 2005 (– 2,9 points) et atteint son plus faible taux 
depuis 2002 (46,6 %).  

10 – Ressources humaines en science et technologie 
  par Christine Lessard, Direction des statistiques économiques et du développement durable 

Les personnes qui occupent un emploi en science et technologie, l’emploi en science et technologie et la 
main-d’œuvre en science et technologie sont des expressions équivalentes. Par convention, les person-
nes désignées par l’une ou l’autre de ces appellations sont âgées de 25 à 64 ans. 
 
Selon les données du recensement de 2006, 26 940 personnes de 25 à 64 ans occupent un emploi en 
ST dans la région de la Mauricie, ce qui représente 28,0 % des personnes du même groupe d’âge qui 
occupent un emploi dans cette région et 2,6 % de celles qui occupent un emploi en ST au Québec. La 
majorité de la main-d’œuvre en ST (50,3 %) de la Mauricie travaille dans l’industrie des soins de santé et 
de l’assistance sociale (28,2 %) et dans celle des services d’enseignement (22,1 %). 
 
Dans la région de la Mauricie, 41,5 % des personnes qui occupent un emploi en ST sont titulaires d’un 
grade universitaire, soit une proportion inférieure à celle qu’on observe dans l’ensemble du Québec 
(48,2 %). Les personnes qui occupent un emploi en ST sont en majorité des femmes (58,5 %), qu’elles 
soient titulaires d’un grade universitaire (54,6 %) ou non (61,3 %). Par ailleurs, l’emploi en ST représente 
une plus grande part des emplois occupés par des femmes de 25-64 ans (35,3 %) que des emplois   
occupés par des hommes du même groupe d’âge (21,7 %). 
 
Les personnes âgées de 25 à 44 ans sont majoritaires (53,7 %) parmi celles qui occupent un emploi en 
ST, contrairement à ce qu’on observe dans l’ensemble de la population des 25-64 ans qui occupent un 
emploi dans la Mauricie (48,9 %). Les titulaires d’un grade universitaire qui occupent un emploi en ST 
sont plus jeunes que leurs collègues ayant d’autres diplômes, au sens où ils comptent dans leurs rangs 
une plus grande proportion de 25-44 ans (57,5 % comparativement à 51,0 %). De même, la part des   
25-44 ans est plus élevée chez les femmes que chez les hommes, spécialement chez les titulaires d’un 
grade universitaire (66,0 % comparativement à 46,9 %).  
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Tableau 10.1 
Personnes de 25 à 64 ans qui occupent un emploi ou qui occupent un emploi en science et   
technologie (ST), selon la scolarité, le sexe et le groupe d'âge, Mauricie et ensemble du Québec, 
2006 

Note : Afin d'assurer la confidentialité, tous les chiffres sont arrondis. En conséquence, le total n'égale pas nécessairement la 
somme des parties. 

Source : Statistique Canada, Recensement, 2006. 
Compilation : Institut de la statistique du Québec. 

  Occupent un emploi   Occupent un emploi en science et technologie 

 

Total 

Titulaires 
d'un grade 

universi-
taire 

Ayant 
d'autres 

diplômes 
 Total  Titulaires d'un    

grade universitaire  Ayant d'autres     
diplômes 

  n   n %   n %   n % 
Mauricie 96 305 15 750 80 555  26 940 100,0  11 185 100,0  15 755 100,0 

Hommes 51 655 7 680 43 975  11 190 41,5  5 080 45,4  6 110 38,8 
Femmes 44 655 8 065 36 590  15 760 58,5  6 110 54,6  9 650 61,3 

             
Les deux sexes 96 305 15 750 80 555  26 940 100,0  11 185 100,0  15 755 100,0 

25-44 ans 47 060 8 825 38 235  14 470 53,7  6 435 57,5  8 035 51,0 
45-64 ans 49 240 6 915 42 325  12 460 46,3  4 755 42,5  7 705 48,9 

Hommes 51 655 7 680 43 975  11 190 100,0  5 080 100,0  6 110 100,0 
25-44 ans 24 540 3 640 20 900  5 465 48,8  2 380 46,9  3 085 50,5 
45-64 ans 27 110 4 040 23 070  5 725 51,2  2 665 52,5  3 060 50,1 

Femmes 44 655 8 065 36 590  15 760 100,0  6 110 100,0  9 650 100,0 
25-44 ans 22 515 5 175 17 340  9 010 57,2  4 035 66,0  4 975 51,6 
45-64 ans 22 135 2 885 19 250  6 740 42,8  2 060 33,7  4 680 48,5 

             
Ensemble du Québec 3 133 930 728 355 2 405 575   1 031 970 …   497 340 …   534 630 … 

Le découpage géographique utilisé pour analyser cette section est celui des régions sociosanitaires,   
délimitées officiellement par le ministère de la Santé et des Services sociaux au printemps 2005. En   
matière de régions sociosanitaires, la Mauricie et le Centre-du-Québec ne forment qu’une seule et uni-
que région; à l’inverse, le Nord-du-Québec est divisé en trois régions qui sont le Nord-du-Québec, le  
Nunavik et les Terres-Cries-de-la-Baie-James. Notons que les données étudiées dans notre analyse se 
rapportent uniquement à la région sociosanitaire du Nord-du-Québec. 

11 – Santé 
  par Pierre Cambon, Service des statistiques sectorielles et du développement durable 
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Personnel de la santé 

Tableau 11.1 
Médecins, chirurgiens-dentistes et personnel infirmier, région sociosanitaire de la Mauricie et du 
Centre-du-Québec et ensemble du Québec, 2004-2008 

En 2008, en Mauricie et dans le Centre-du-Québec, le nombre de médecins augmente de 4,3 %, ce qui 
fait perdurer la croissance uniforme amorcée en 2004. Au Québec, ce nombre s’accroît de 1,7 %, ce qui 
porte l’effectif à 16 329, et on obtient 213 médecins pour 100 000 personnes (+ 3 points). Depuis 2004, 
l’accroissement du nombre de médecins en Mauricie et dans le Centre-du-Québec (+ 12,6 %) est dû à 
part égales aux omnipraticiens et aux spécialistes. Au Québec, les spécialistes (+ 8,0 %) plus que les 
omnipraticiens (+ 3,6 %) ont participé à l’augmentation du nombre de médecins (+ 5,8 %). Pour ce qui 
est du nombre de chirurgiens-dentistes, on assiste en 2008 à une hausse de 1,2 %, et ce, après une 
année de décroissance. 

Source : Ministère de la Santé et des Services sociaux, Éco-Santé 2009. 

1. En ce qui concerne le personne infirmier, les données sont présentées sur la base des années financières (du 1er avril de   
l'année indiquée au 31 mars de l'année suivante). 

2. Les variations relatives au personnel de la santé sont données en pourcentage, tandis que les écarts entre les taux pour        
100 000 habitants sont en points pour 100 000. 

3. Pour ce qui est du personnel infirmier, la variation doit se lire entre 2004 et 2007. 

  
Unité 2004 2005 2006 2007 2008 

  Variation2,3   
2008/2004 

    Région Ensemble 
du Québec 

Médecins          
Nombre n 730 756 777 788 822  12,6 5,8 
Taux pour 100 000 habitants n pour 100 000 hab. 151 156 160 163 170  19,0 8,0 

          
Chirurgiens-dentistes          

Nombre n 162 167 170 166 168  3,7 7,3 
Taux pour 100 000 habitants n pour 100 000 hab. 33 34 35 34 35  2,0 3,0 

          
Personnel infirmier1          

Nombre n 4 942 4 971 5 059 5 199 ..  5,2 3,7 
Taux pour 100 000 habitants n pour 100 000 hab. 1 021 1 026 1 044 1 073 ..   52,0 24,0 

En 2007, on enregistre en Mauricie et dans le Centre-du-Québec, pour la sixième année consécutive, 
une faible augmentation du personnel infirmier (+ 2,8 %). Cette croissance est plus marquée chez les 
préposés aux bénéficiaires (+ 3,7 %) que chez les infirmiers auxiliaires (+ 2,7 %) et les infirmiers 
(+ 2,2 %). La Mauricie et le Centre-du-Québec connaissent ainsi en 2007 une hausse du personnel infir-
mier plus forte que celle du Québec (+ 1,4 %). De surcroît, depuis 2004, la région affiche une variation 
du personnel infirmier (+ 5,2 %) supérieure à la moyenne québécoise (+ 3,7 %). 
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Installations sociosanitaires 
En ce qui concerne le taux d’occupation des lits dressés dans les unités de soins généraux et spéciali-
sés en Mauricie et dans le Centre-du-Québec, en 2007, il diminue pour la première fois depuis 2005 et 
atteint 80,4 %. De plus, la baisse de 0,4 point s’accompagne d’une stagnation du nombre d’usagers. À 
l’échelle provinciale, même si le taux d’occupation (83,6 %) recule de 0,5 point, le nombre d’usagers 
(732 007) progresse de 1,0 % en 2007. Par ailleurs, la baisse du nombre de lits dressés pour les soins 
généraux et spécialisés, amorcée en 2005 en Mauricie et dans le Centre-du-Québec, se poursuit en 
2007 (– 1,5 %). Au Québec, le nombre de lits dressés (15 709) reste stable en 2007. 

Tableau 11.2 
Lits dressés et places selon l'unité de service, région sociosanitaire de la Mauricie et du Centre-
du-Québec et ensemble du Québec, 2003-2007 

Source : Ministère de la Santé et des Services sociaux, Éco-Santé 2009. 

Note : À l'exception des lits dressés, les données sont présentées sur la base des années financières (du 1er avril de l'année indi-
quée au 31 mars de l'année suivante). 

1. Les variations relatives au nombre de lits dressés et au nombre d’usagers sont données en pourcentage, tandis que les écarts 
entre les taux pour 100 000 habitants et les taux d’occupation sont indiqués respectivement en points pour 100 000 et en points 
de pourcentage. 

  
Unité 2003 2004 2005 2006 2007 

  Variation1                      

2007/2003 

    Région Ensemble 
du Québec 

Soins généraux et spécialisés          
Nombre de lits dressés n 1 006 1 045 1 036 1 001 986  -2,0 -0,5 
Taux pour 100 000 habitants n pour 100 000 hab. 208 216 214 207 203  -5,0 -5,0 
Taux d'occupation % 84,2 77,4 77,4 80,8 80,4  -3,8 -1,6 
Nombre d'usagers n 45 796 43 328 41 218 43 692 43 713  -4,5 0,9 

          
Hébergement et soins de longue durée         

Nombre de lits dressés n 2 765 2 751 2 745 2 743 2 724  -1,5 -2,5 
Taux pour 100 000 habitants n pour 100 000 hab. 572 568 567 566 562  -10,0 -25,0 
Taux d'occupation % 94,7 95,0 95,0 97,0 97,7  3,0 0,8 
Nombre d'usagers n 4 316 4 402 4 370 4 491 4 563   5,7 -3,4 

Dans les unités d’hébergement et de soins de longue durée, la hausse de 0,7 point du taux d’occupation 
des lits dressés en 2007 permet à la Mauricie et au Centre-du-Québec (97,7 %) de se rapprocher de 
celui du Québec (98,1 %) et lui fait atteindre un sommet historique. De plus, cette augmentation        
s’accompagne d’une hausse du nombre d’usagers de 1,6 %, ce qui va à l’encontre de la majorité des 
régions québécoises. À l’échelle provinciale, le taux d’occupation progresse légèrement de 0,3 point en 
2007, alors que le nombre d’usagers (69 765) connaît une baisse de 2,6 %. Pour la neuvième année 
consécutive, le nombre de lits dressés pour l’hébergement et les soins de longue durée diminue en  
Mauricie et dans le Centre-du-Québec (– 0,7 % en 2007). Au Québec, le nombre de lits dressés (40 652) 
diminue en 2007 (– 1,4 %). 
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12 – Culture et communications 
  par Claude Fortier, Observatoire de la culture et des communications du Québec 

Le nombre d’établissements offrant des produits culturels au public dans la région de la Mauricie est, en 
tenant compte de la population, similaire à ce qui est observé dans l’ensemble du Québec, si ce n’est un 
plus grand nombre d’institutions muséales. Cette région regroupe 21 institutions muséales, 13 librairies 
et 6 cinémas et ciné-parcs (30 écrans). La Mauricie arrive au troisième rang pour le nombre d’écrans de 
cinéma et de ciné-parc, à égalité avec la région de la Capitale-Nationale.  

En Mauricie, l’offre et la fréquentation des spectacles payants en arts de la scène (1,5 représentation par 
1 000 habitants et 680 entrées par 1 000 habitants) sont légèrement au-dessous des résultats de        
l’ensemble du Québec en 2007. Les institutions muséales de cette région ont accueilli, pour cette même 
année, 319 087 visiteurs, en légère baisse comparativement à l’année 2006. Globalement, la fréquenta-
tion des activités culturelles est pour la Mauricie inférieure à celle de l’ensemble du Québec.  

Tableau 12.1 
Nombre d'établissements culturels de divers types, Mauricie et ensemble du Québec, 2006 

Source : Institut de la statistique du Québec. 

1. À l'exception du nombre d'écrans par 100 000 habitants. 
2. Comprend les établissements qui ont répondu à l'Enquête sur la fréquentation des institutions muséales ainsi que ceux qui n'ont 

pas donné suite aux questionnaire d'enquête. Exclut les institutions muséales fermées en 2004 ou incapable de fournir des  
données. 

3. Les bibliothèques affiliées de certains CRSBP (Centres régionaux de services aux bibliothèques publiques) sont regroupées 
selon plusieurs régions et leurs données ne sont pas disponibles séparément. C'est le cas notamment du Centre-du-Québec, de 
Lanaudière et de la Mauricie qui totalisent 132 bibliothèques affiliées. 

  Établissements   Ratio 
région/Quebec 

  
Établissements1 par         
100 000 habitants 

    
Région Ensemble    

du Québec        
  n   %   n 
Centres d'artistes 2  3,2  0,8 0,8 

Salles de spectacles 16  2,9  6,1 7,3 

Institutions muséales2 21  4,9  8,1 5,6 

Bibliothèques publiques autonomes : points de services 14  4,4  5,4 4,1 

Bibliothèques publiques affiliées3 ..  ...  ... 9,0 

Librairies 13  3,4  5,0 5,0 

Cinémas et ciné-parcs 6  4,7  2,3 1,7 

Écrans 30  3,7  11,5 10,6 
Stations de radio privées et communautaires 7   4,6   2,7 2,0 
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Tableau 12.2 
Statistiques relatives à certaines activités culturelles, Mauricie, 2006 et 2007 

Sources : Institut de la statistique du Québec, Observatoire de la culture et de communication du Québec; ministère de la Culture 
et des Communications, Bibliothèques publiques, statistiques 2006. 

  Unité Activités 
culturelles 

  Activités culturelles par            
1 000 habitants 

  Ratio      
région/Qc     

    2007   2006   2007   2007 
Spectacles payants en arts de la scène         

Représentations n 384  1,4  1,5  2,3 
Entrées n 177 617  666  680  2,5 

Assistance des cinémas         
Entrées k 671 500  2 546  2 571  2,8 

Fréquentation des institutions muséales         
Entrées n 319 087  1 246  1 222  2,7 

Fréquentation des bibliothèques publiques         
Nombre de prêts n ..  4 502  …  … 

Ventes de livres par les librairies         
Ventes de livres neufs $ 13 343 291  45 962  51 095  2,6 

                  
Population n 261 149   ...   ...   3,4 
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Démographie 
Accroissement naturel 
Variation de l’effectif d’une population due au solde des     
naissances et des décès. 
 
Âge médian 
Âge qui sépare la population en deux groupes d’effectifs 
égaux. 
 
Génération 
Ensemble des personnes nées au cours d’une période donnée, 
généralement une année civile. 
 
Indice synthétique de fécondité 
Nombre moyen d’enfants par femme dans une génération qui 
connaîtrait, au cours de sa vie féconde, les conditions de   
fécondité observées une année donnée. 
 
Solde migratoire interne 
Dans une région administrative, pertes ou gains nets résultant 
des échanges migratoires avec les autres régions administrati-
ves au cours d’une année (synonyme de solde migratoire  
interrégional). Dans une MRC, pertes ou gains nets résultant 
des échanges migratoires avec les autres MRC, y compris 
celles de sa propre région administrative. 
 
Solde migratoire interrégional 
Pertes ou gains nets résultant des échanges migratoires avec 
les autres régions administratives au cours d’une année. 
 
Taux d’accroissement annuel 
Variation annuelle moyenne de l’effectif d’une population au 
cours d’une période donnée rapportée à la population 
moyenne de la période (exprimée en pour mille). 
 
Marché du travail 
Chômeur 
Personne disponible pour travailler qui est sans emploi et qui 
cherche activement un emploi. 
 
Emploi 
Ensemble des personnes résidant dans un territoire donné et 
ayant effectué un travail quelconque contre rémunération ou 
en vue d'obtenir un bénéfice ainsi que les personnes absentes 
de leur travail mais qui maintiennent un lien d'emploi. 
 
Population active 
Population civile de 15 ans et plus, hors institution et hors  
réserve, qui sont en emploi ou en chômage. 
 
Taux d'activité 
Population active exprimée en pourcentage de la population 
de 15 ans et plus. 
 
Taux d'emploi 
Nombre de personnes actives exprimé en pourcentage de la 
population de 15 ans et plus. 
 
Taux de chômage 
Nombre de chômeurs exprimé en pourcentage de la popula-
tion active. 
 
Taux de travailleurs 
Nombre de travailleurs divisé par la population des 25-64 ans. 
 
 

Travailleur 
Particulier âgé entre 25 et 64 ans ayant des revenus d'emploi 
ou d'entreprise comme principale source de revenu et résidant 
dans un territoire donné. 
 
Comptes économiques 
Autres sources de revenu 
Comprennent les transferts des non-résidents et des sociétés 
aux particuliers. 
 
Base économique 
Pour classer une industrie comme base économique, on     
calcule le quotient de localisation. Si le quotient de localisation 
normalisé d’une industrie est plus grand que 0 dans une région, 
cette industrie sera considérée comme base économique de 
cette région. Les bases économiques sont en fait les activités 
qui expliquent la croissance ou le déclin d’un territoire. Elles 
permettent de mieux définir la personnalité économique particu-
lière ou encore la structure d’un territoire. À long terme, au 
cours du temps, les bases économiques d’un territoire peuvent 
se modifier. 
 
Impôts, cotisations et autres transferts 
Comprennent les impôts directs, les cotisations au régime   
d’assurance sociale et autres transferts courants versés pas les 
particuliers aux administrations publiques, tels que les primes    
d’assurance médicaments, les licences, les permis et les amen-
des.  
 
Produit intérieur brut 
Valeur sans double compte des biens et services produits dans 
le territoire économique d'une région au cours d'une période 
donnée, sans égard au caractère étranger ou non de la       
propriété des facteurs de production. Le PIB aux prix de base 
correspond au PIB calculé aux prix du marché, moins les prélè-
vements fiscaux applicables aux produits, plus les subventions 
à la consommation. 
 
Quotient de localisation 
Le quotient de localisation est défini comme la fraction de la 
valeur ajoutée d’une industrie qui est produite dans une région 
donnée, sur la fraction du PIB du Québec produit dans la même 
région. Si ce rapport est supérieur à 1, cette industrie contribue 
proportionnellement plus au PIB de la région qu’à celui du  
Québec. 
 
Revenu d’emploi 
Comprend la somme des salaires et traitement, du revenu sup-
plémentaire de travail, du revenu net des entreprises individuel-
les non agricoles, loyers compris, et du revenu net reçu par les 
exploitants agricoles au titre de la production agricole. 
 
Revenu de placement 
Comprend les dividendes, les intérêts sur les obligations cana-
diennes, les intérêts hypothécaires allant aux particuliers, les 
intérêts sur dépôts et les intérêts accumulés dans les régimes 
privés de pension, les caisses d’assurance vie et les intérêts 
sur les placements effectués par des associations de particu-
liers. Les gains en capital sont exclus.  
 
Revenu personnel 
Somme de tous les revenus reçus par les particuliers et entre-
prises individuelles résidant dans un territoire donné, qu'il 
s'agisse de gains au titre de la production courante ou de trans-
ferts courants d'autres secteurs, plus les revenus de placement 
que les associations de particuliers accumulent pour leur propre 
compte ou celui des particuliers. 
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Revenu personnel disponible 
Revenu personnel moins les impôts directs des particuliers, 
des cotisations d'assurance sociale et autres transferts cou-
rants aux administrations publiques. 
 
Transferts des administrations publiques 
Comprennent les paiements tels les prestations fiscales et les 
crédits d’impôt pour enfants, les prestations d'assurance-
emploi, les pensions de vieillesse, les prestations d’aide     
sociale, les bourses et subventions de recherche, les presta-
tions d’indemnisation des accidents de travail, les subventions 
aux autochtones et à leurs organisations, les pensions versées 
en vertu du Régime de pensions du Canada et du Régime de 
rentes du Québec, les allocations aux anciens combattants, 
les prestations du Régime québécois d’assurance parentale. 
 
Exportations 
Registre des exportateurs 
Le Registre des exportateurs canadiens couvre la période de 
1993 à 2006. Le Registre des exportateurs est un programme 
de statistiques économiques de Statistique Canada qui fait 
partie d’un cadre plus vaste appelé le Registre des entreprises 
de Statistique Canada; ce dernier est un répertoire central 
d’information sur les entreprises qui ont des activités au      
Canada. Pour faire partie du Registre des exportateurs cana-
diens, un établissement doit avoir exporté des marchandises 
vers d’autres pays pour une valeur de 30 000 $ et plus durant 
au moins une des années comprises entre 1993 et la dernière 
année où les données sont disponibles. De très petits exporta-
teurs – ceux qui n’atteignent jamais le seuil annuel de   
30 000 $ – en sont donc exclus. Par ailleurs, les exportations 
de services, ainsi que les exportations d’une province dirigées 
vers les autres provinces canadiennes, ne sont pas couvertes 
par le Registre des exportateurs canadiens. 
 
Régions d’origine et classification 
La répartition par province se fait selon le lieu de résidence de 
l’établissement exportateur, et non selon l’origine des         
marchandises exportées. Les établissements sont classés 
conformément aux catégories du Système de classification 
des industries de l’Amérique du Nord (SCIAN), qui englobe 
toutes les activités économiques et qui est commun au Cana-
da, aux États-Unis et au Mexique. Ainsi, un établissement dont 
l’activité principale est la production de services peut figurer au 
Registre des exportateurs canadiens s’il a exporté des       
marchandises, mais il sera classé dans une catégorie de    
services, plutôt que dans celle des biens qu’il a exportés. 
 
Investissements et permis de bâtir 
Investissements 
Les investissements sont les dépenses en immobilisation    
relatives aux constructions nouvelles, aux améliorations impor-
tantes apportées à des constructions déjà existantes, ainsi 
qu’à l’achat de machines et d’équipement neufs. Ces dépen-
ses comprennent également celles des particuliers au titre de 
la construction résidentielle, mais excluent l’achat de terrains, 
de constructions déjà existantes, de machines ou d’équipe-
ment d’occasion (à moins qu’ils n’aient été importés). 
 
Investissements du secteur public 
Il s’agit de dépenses en immobilisation des entreprises publi-
ques et de l’administration publique, effectuées aux niveaux 
fédéral, provincial et local. Par ailleurs, l’administration publi-
que provinciale inclut notamment les institutions d’enseigne-
ment et les établissements de santé et de services sociaux. 

Permis de bâtir 
La valeur des permis de bâtir correspond à la valeur des    per-
mis de construction émis par les municipalités de        10 000 
habitants et plus, soit pour l’érection de nouveaux édifices, soit 
pour l’exécution de travaux d’amélioration, selon le type de 
construction (résidentiel, industriel, commercial, institutionnel et 
gouvernemental).  
 
Logement et coûts d’habitation 
Accessibilité financière au logement 
Un logement est dit abordable lorsque les dépenses qui s’y 
rattachent (loyer ou de propriété et autres) représentent moins 
de 30 % du revenu annuel brut du ménage qui l’occupe et,   
inversement, il est dit non abordable lorsque ces dépenses 
représentent 30 % ou plus du revenu annuel brut du ménage. 
Ce seuil (30 %) a été établi par la Société d’hypothèque et de 
logement (SCHL). 
 
Famille 
Couple marié ou en union libre, avec ou sans enfants, ou     
parent seul (peu importe son état matrimonial) demeurant avec 
au moins un enfant dans le même logement. 
 
Genre de ménage 
Composition du ménage. Deux grandes catégories de genres 
de ménages s’opposent : les ménages non familiaux qui sont 
composés soit d’une personne seule, soit de deux personnes 
ou plus partageant un logement, mais qui ne forment pas une 
famille, et les ménages familiaux composés d’une famille 
(unifamiliaux) ou de plus d’une famille (multifamiliaux). 
 
Logement 
Ensemble de pièces d’habitation qu’une personne ou un groupe 
de personnes habite ou pourrait habiter. 
 
Ménage 
Personne ou groupe de personnes (autres que des résidents 
étrangers) occupant un même logement et n’ayant pas de   
domicile habituel ailleurs au Canada. 
 
Mode d’occupation 
Indique si le logement est possédé ou loué par un membre du 
ménage, ou s’il s’agit d’un logement de bande (dans une     
réserve ou un établissement indien). 
 
Taux de propriété des ménages 
Nombre de ménages propriétaires de leur unité d’habitation 
exprimé en pourcentage du nombre total de ménages.  
 
Conditions de vie et bien-être 
Mesure du faible revenu 
Mesure dont le seuil représente 50 % du revenu médian québé-
cois après impôt des familles (incluant les personnes hors   
famille), préalablement ajusté en fonction de la taille et de la 
composition de la famille à l'aide d'une échelle d'équivalence. 
Ainsi, une famille est considérée comme à faible revenu lorsque 
son revenu ajusté est inférieur à ce seuil. 
 
Éducation 
Taux de décrochage du secondaire 
Les sortants sans diplôme ni qualification répondent aux critè-
res suivants : ils n’obtiennent pas, durant l’année considérée, 
un diplôme ni une qualification; ils ne sont pas réinscrits, nulle 
part au Québec l’année suivante, ni en formation générale,  
jeunes ou adultes, ni en formation professionnelle, ni au collé-
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gial. Les sorties sans diplôme ni qualification comprennent des   
sorties dues à l’émigration hors Québec, à la mortalité et à 
d’autres causes que le décrochage. Les données par région 
administrative correspondent à la somme des commissions 
scolaires correspondantes; par conséquent, les résultats par 
région administrative ne concernent que les élèves du réseau 
public (MELS, 2008). 
 
Service d’enseignement et régime d’études 
Le service d'enseignement et le régime d'études dont il est 
question sont ceux qui figurent sur la première fiche d'inscrip-
tion trouvée pour l'année-session d'obtention du diplôme, ou 
s'il n'y en avait pas, sur la première fiche d'inscription précé-
dant l'obtention du diplôme (MELS, 2008). 
 
Diplômés au baccalauréat 
La région de résidence d’un étudiant est établie à partir de 
l’information observée au secondaire. Cette information est 
recueillie à l’aide d’un code permanent unique qui a été attri-
bué à l’étudiant au secondaire. Comme ce code demeure  
inchangé tout au long de ses études, il devient possible d’éta-
blir une cohorte de diplômés universitaires. Cette méthode est 
essentielle puisque l’information sur la région de résidence 
d’un étudiant n’est pas disponible pour ce qui est de l’ensei-
gnement supérieur. En raison du manque d'information sur 
certains diplômés quant à leur région administrative d'origine 
au secondaire, le total pour l'ensemble du Québec ne corres-
pond pas à la somme directe des totaux des régions adminis-
tratives (MELS, 2008). 
 
Ressources humaines en science et 
technologie 
Les personnes qui occupent un emploi en science et tech-
nologie (ST) 
Les personnes qui occupent un emploi en science et technolo-
gie sont soit des spécialistes qui exercent des professions 
intellectuelles et scientifiques, soit des techniciens ou des  
spécialistes associés, au sens de la Classification internatio-
nale type des professions (CITP-88). Le personnel de gestion 
et de supervision ainsi que le personnel de la vente sont    
notamment exclus de cette population. Les ressources humai-
nes en science et technologie (RHST) définies selon la      
profession, les personnes qui occupent un emploi en science 
et technologie, l’emploi en science et technologie, la             
main-d’œuvre en science et technologie, les personnes qui 
exercent une profession scientifique ou technique, sont toutes 
des expressions équivalentes. Par convention, les personnes 
désignées par l’une ou l’autre de ces appellations sont âgées 
de 25 à 64 ans.  
 
Santé 
Omnipraticiens 
Les omnipraticiens sont des médecins inscrits au tableau du 
Collège des médecins du Québec qui ont terminé leur forma-
tion de base et obtenu leur permis d’exercice après deux   
années de résidence en médecine familiale (RAMQ, 2004). 
 
Spécialistes 
Les spécialistes sont des médecins qui ont terminé au moins 
quatre années de résidence et qui sont inscrits au tableau du 
Collège des médecins du Québec comme spécialistes certi-
fiés. Lorsqu’un médecin compte plus d’une spécialité, seule 
est retenue celle qui constitue son principal champ d’activité 
au 31 décembre de l’année de publication des statistiques 
annuelles (RAMQ, 2004). 
 

Chirurgiens-dentistes 
La catégorie « dentistes et spécialistes en chirurgie buccale » 
comprend les chirurgiens-dentistes et les spécialistes en chirur-
gie buccale et maxillo-faciale (RAMQ, 2004). 
 
Personnel infirmier 
La catégorie « infirmier » inclut à la fois les personnes qui ont 
effectué des études collégiales ou universitaires. Les infirmiers 
doivent posséder le permis d’exercice de l’Ordre des infirmières 
et infirmiers du Québec (OIIQ) ou être en attente de le recevoir 
(MSSS, 2003). Les « infirmiers auxiliaires » sont les personnes 
qui détiennent un diplôme en soins infirmiers de 5e secondaire 
et les « préposés aux bénéficiaires » font plutôt référence aux 
personnes qui ont suivi une formation ad hoc dans une institu-
tion d’enseignement reconnue (St-Pierre, 2001). 
 
Personnel directement affecté aux soins 
Le nombre de personnes directement affectées aux soins est 
calculé en « équivalent temps complet (ETC) » basé sur le  
décompte du nombre d'heures travaillées ou payées dans un 
établissement. Il est calculé par titre d'emploi et il est égal au 
quotient des heures travaillées ou payées par le nombre   
d'heures régulières de travail d'un employé à temps complet 
régulier dans ce titre d'emploi (MSSS, 2003). La région des 
personnes directement affectées aux soins est celle de traite-
ment, donc celle de l'établissement où la personne travaille. 
 
Taux d’occupation des lits dressés 
Rapport, pour une année financière donnée, du nombre de 
jours-présence, pour une unité de service donnée, au nombre 
de lits dressés ou places internes observé au 31 mars de la 
même année, pour la même unité de service multiplié par 365 
(INFO-STATS, 2005). 
 
Culture et communications 
Bibliothèque publique affiliée 
Bibliothèque desservant une municipalité de moins de       
5 000 habitants et affiliée à un centre régional de services aux 
bibliothèques publiques. 
 
Centre d'artistes 
Centre d'artistes en arts visuels et en arts médiatiques soutenu 
par le Conseil des arts et des lettres du Québec. 
 
Institution muséale 
Regroupe les musées, les centres d'exposition et les lieux    
d'interprétation. 
 
Point de service d'une bibliothèque publique autonome 
Antenne d'une bibliothèque publique qui dessert une municipa-
lité de 5 000 habitants et plus ou d'une bibliothèque publique 
qui dessert une municipalité de moins de 5 000 habitants et qui 
n'est pas affiliée à un centre régional de services aux bibliothè-
ques publiques. 
 
Salle de spectacle 
Salle ou lieu où sont présentés des spectacles payants en arts 
de la scène, selon l'Enquête sur la fréquentation des spectacles 
de l'Institut de la statistique du Québec. 
 
Spectacle payant en arts de la scène 
Représentation payante d'un spectacle de théâtre, de danse, 
de musique, de chanson ou de variétés, à l'exclusion des  
spectacles où le droit d'entrée prend la forme d'un passeport ou 
d'un macaron valide pour l'ensemble d'un festival, des specta-
cles privés et des spectacles amateurs. 
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Tableaux comparatifs 

Tableau comparatif des régions administratives 

Tableau comparatif des MRC de la région du Mauricie 

1. TAAM : taux d’accroissement annuel moyen. 
2. La région du Nord-du-Québec est incluse dans la Côte-Nord. 

1. TAAM : taux d'accroissement annuel moyen. 
2. Année du 1er juillet au 30 juin. 

    PIB par habitant   
Revenu personnel 

disponible par      
habitant 

  Taux de 
chômage   

Taux de 
faible revenu 
des familles 

  Dép. en 
immob.   

Taux de   
décrochage  

du secondaire 
  Population au 1er juillet 

  2008ep  Var. 08/07  2008p  Var. 08/07  2008  2006  Var. 09/08   2006-2007  2008p  TAAM1 2006-
2008 

    $   %   $   %   %   %   %   %   n   pour mille 
Bas-Saint-Laurent   28 732   1,1   21 806   3,9   8,7   7,3   5,0   18,7   202 068   1,2 
Saguenay–Lac-Saint-Jean   32 402   0,4   23 093   2,5   8,5   7,2   -15,0   18,0   274 919   1,5 
Capitale-Nationale   39 920   1,4   26 363   4,2   4,6   6,0   0,0   22,0   680 074   8,4 
Mauricie   29 635   0,8   22 649   3,0   8,4   9,4   8,4   30,4   262 152   3,5 
Estrie   30 103   0,6   23 181   2,6   5,9   8,4   -2,0   33,1   304 702   6,1 
Montréal   52 883   2,0   26 605   4,0   8,7   16,1   2,0   32,1   1 877 693   1,1 
Outaouais   28 382   1,8   24 388   3,5   5,4   9,1   2,5   34,2   351 964   10,2 
Abitibi-Témiscamingue   35 312   1,8   24 510   3,9   7,6   8,3   -17,1   28,8   145 844   3,4 
Côte-Nord   47 796   0,3   25 734   3,7   11,22   9,7   10,8   30,2   96 060   -2,6 
Nord-du-Québec   63 754   1,7   53 527   106,9   11,22   16,5   1,6   71,5   41 129   10,5 
Gaspésie–Îles-de-la-Madeleine   22 433   2,6   21 022   4,0   17,3   9,9   17,7   27,7   94 729   -2,3 
Chaudière-Appalaches   31 314   -0,1   24 406   3,9   5,0   5,3   -6,3   18,9   402 019   6,3 
Laval   30 487   0,8   26 048   3,0   6,7   7,4   -3,1   25,3   384 224   15,6 
Lanaudière   22 142   -0,2   24 222   2,9   7,2   7,3   -1,9   32,0   452 897   21,6 
Laurentides   28 378   0,9   25 648   3,2   7,3   7,3   0,0   33,9   535 395   16,1 
Montérégie   30 776   0,7   26 408   3,2   6,6   7,1   0,9   28,5   1 415 010   11,4 
Centre-du-Québec   32 948   -0,3   22 800   2,7   7,8   7,9   5,0   29,7   229 625   8,1 

                     
Ensemble du Québec   36 542   1,0   25 494   4,0   7,2   9,3   0,0   25,3   7 750 504   7,7 

    Revenu personnel         
disponible par habitant   

Taux de    
travailleurs de 

25 à 64 ans 
  

Taux de 
faible revenu 
des familles 

  Population au 1er juillet   Accroissement 
naturel   

Solde       
migratoire 

interne 

  2008p  Var. 07/08  2008p  2006  2008p  TAAM1     
2006-2008  2008p  2007-20082 

    $   %   %   %   n   pour mille   n   n 
Mauricie   22 649   3,0   67,3   9,4   262 152   3,5   -44   206 

                 
La Tuque   21 390   2,7   64,6   14,6   15 325   -6,7   76   -185 
Les Chenaux   22 808   3,7   71,8   7,2   17 203   5,2   36   5 
Maskinongé   21 875   5,1   67,4   9,0   36 034   3,2   29   43 
Mékinac   21 253   3,2   66,8   7,8   12 636   -1,8   -38   -20 
Shawinigan   20 970   2,1   62,9   10,4   51 943   -0,9   -243   -81 
Trois-Rivières   23 805   2,7   68,7   9,0   129 011   6,9   96   444 

                 
Ensemble du Québec   25 494   4,0   72,3   9,3   7 750 504   7,7   30 800   … 
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Mauricie

Superfi cie en terre ferme (2008) ..................................35 451,7 km2

Densité de population (2008) .......................................7,4 hab./km2

Population totale (2008p) ..............................................  262 152 hab.

Accroissement naturel (2008p) .....................................– 44 hab.

Solde migratoire interrégional (2007-2008)1 ................206 hab.

PIB aux prix de base (2008) .........................................7 768,8 M$

PIB par habitant (2008) ................................................29 635 $

Revenu personnel disponible par habitant (2008) .......22 649 $

Emplois (2008) .............................................................116,7 k

Taux d’activité (2008) ...................................................58,4 %

Taux d’emploi (2008) ....................................................53,5 %

Taux de chômage (2008) .............................................8,4 %

Taux de faible revenu des familles (2006) ....................9,4 %

Dépenses en immobilisation (2009) .............................1 989,7 M$

Taux de décrochage du secondaire (2006-2007) ........30,4 %

1. Année du 1er juillet au 30 juin.
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